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HAUTS-DE-SEINE

Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur est une maison de ventes 
aux enchères créée en 2022 et dirigée par son fondateur Nicolas 
Nouvelet. L’idée qu’il est possible d’associer une activité économique 
à une activité solidaire dans une démarche éco-responsable est à 
l’origine de la création de ce cette maison de vente.
La fonction du commissaire-priseur est de valoriser les objets qui 
lui sont confi és par le biais de la mise en vente aux enchères, par la 
réalisation d’inventaires, d’estimations. Cette valorisation est la plus 
caractéristique de cette profession et la plus connue.
Or, il nous semble qu’elle peut également prendre d’autres formes : 

– La valorisation par le don aux associations pour les objets de 
moindre valeur fi nancière, mais dont la valeur d’usage reste forte.

– La valorisation par le tri des déchets dans un cadre d’action 
éco-responsable.

Cette triple valorisation des objets est l’objectif que s’est fi xé l’étude 
Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur, entreprise à mission, qui 
s’inscrit dans le cadre de l’économie sociale et solidaire, de l’économie 
circulaire et qui s’adresse aussi bien aux particuliers qu’aux associations 
gérant des legs et des dons. 

La valeur d’un objet est multiple qu’elle prenne la forme 
d’une vente aux enchères, d’un don, 

d’une action éco-responsable. 
La préparation de notre vente du mardi 7 novembre 2023 a été 
l’occasion de concrétiser une nouvelle fois l’un de nos objectifs à 
savoir l’accompagnement aux dons à destination d’associations. 
Nous remercions nos vendeurs qui ont fait preuve de générosité 
envers nos associations partenaires.
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Dessins & Tableaux anciens

1 – École italienne du XVIIe siècle  
Saint Pierre et Saint Paul   
Plume et encre brune  
11 x 15 cm     

100 / 150 €

2 – Gerrit MALLEYN (1753-1816) (attribué à)  
Paysage avec scène de chasse à courre  
Plume et encre noire, lavis gris et brun  
Signé en bas à gauche   
17 x 40 cm     

400 / 600 €

3 – Ferdinand BAC (1859-1952)  
Portrait de Théophile Gautier   
Crayons de couleurs  
Signé en bas à droite, titré en 
bas « Théophile Gautier aimait sa 
famille et Carlota Grisi et il leur 
était fidèle »  
24 x 15,5 cm     

200 / 300 €

4 – Ferdinand BAC (1859-1952)  
En sortant de chez Constantin Guy   
Crayons de couleurs et gouache  
Signé en bas à droite  
Titré en haut à droite et annoté en bas à 
gauche « C’est bien pour s’en débarrasser que 
j’accepte ses gros roquaillons »  
29 x 19 cm     

150 / 200 €
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5 – Auguste BARTHOLDI (1834-1904)  
La statue de la Liberté  
Aquarelle gouachée sur traits de crayon  
Signée et dédicacée à M. Goblet en bas à gauche  
12 x 20 cm (à vue)  
(légèrement insolée, trois taches dans le ciel)     

3 000 / 4 000 €



8 –7 –

6 –

6 –

5  — Dessins & Tableaux anciens —

6 – Ernest CARRIER-BELLEUSE (1824-1887)  
Deux projets de décor  
- Craie blanche sur papier brun  
30 x 22 cm  
- Craie blanche et crayon noir sur papier brun   
21 x 28 cm     

150 / 200 €

8 – Eugène CICERI (1813-1890)  
Vue d’une rue animée  
Aquarelle gouachée  
Signée et datée en bas à gauche 1858  
21,5 x 14,5 cm  
(insolée)     

200 / 300 €

7 – Eugène CICERI (1813-1890)  
Paysage   
Aquarelle   
Signée en bas à gauche  
10,5 x 15,5 cm     

300 / 400 €
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10 – Félicien ROPS (1833-1898) 
Le vieux polichinelle  
Crayon noir et sanguine 
Signé en bas à droite  
14 x 14 cm 
(insolé) 
200 / 250 €

9 – Charles Th éodule DEVERIA (1831-1871) 
(attribué à) 
Vierge en gloire 
Aquarelle gouachée sur traits de crayon noir 
Annotée en bas gauche T. Deveria 9bre 
novembre 1847 
33 x 24,5 cm 
200 / 300 €

11 – Album amicorum du XIXe siècle, aux initiales 
C.C. comprenant entre autres, une aquarelle 
de Cicéri et une aquarelle de Gobaud  
Reliure en bois à décor de ronces  
24 x 16 cm 
150 / 200 €
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12– Henri Edmond CROSS   
(Douai 1856 - Var 1910)   
Feuille d’études avec cinq chats et une étude de 
tête  
Crayon noir  
29,3 x 19,8 cm  
Légèrement insolé, une petite tache au centre  

 Provenance :  
Cachet de la vente de l’atelier en bas à droite 
(L.1305a)    

500 / 600 €

13 – École française vers 1900  
Étude de chats   
Crayon noir  
Daté en haut à gauche du 13 Décembre 1897 
et annoté en haut à droite « POESKE »  
13,5 x 18 cm     

150 / 200 €

14 – École française du XIXe siècle  
Promenade espagnole  
Aquarelle gouachée   
27 x 20 cm (à vue)  
(taches, et épidermures dans le bas)     

300 / 400 €



15 – Paul Emile PAJOT (1870-1930)  
Pornicais II   
Aquarelle gouachée, plume et encre bleue  
Signée en bas à droite, dédicacée en bas à 
gauche, titrée en bas au centre  
53,5 x 70 cm (à vue)  
(papier taché et insolé, pliure verticale au 
centre)      

1 000 / 1 500 €
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17 – Frédéric SAUVIGNIER (1873-1949)  
Portrait de jeune garçon au nœud bleu  
Pastel  
Signé en haut à droite  
58 x 43 cm     

200 / 300 €

18 – École française vers 1900  
Jeune femme voyant en songe Danaé  
Pastel   
Signé en bas à gauche  
45 x 66 cm     

200 / 300 €

16 – C. RICHTER (XIX-XXe s)  
Portrait de femme en buste  
Pastel  
Signé et daté en bas à gauche C. RICHTER 
1905  
44 x 36 cm  
(piqures et rayure dans le bas)     

200 / 300 €
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19 – Lazare BRUANDET   
(1755 - 1804) (attribué à)  
Scène de chasse à courre  
Panneau préparé  
37,5 x 46 cm  
(panneau voilé)  

 Provenance :  
Vente anonyme, 
Fontainebleau (Osenat), 
7 décembre 2003, n° 104 
(Lazare Bruandet).    

300 / 500 €

20 – Philippe BUDELOT   
(Dijon 1770 - 1841) (Attribué à)  
Le retour du marché  
Papier marouflé sur toile  
19 x 24 cm     

200 / 300 €



Après avoir débuté ses études d’art auprès de sa famille, 
comme peintre de décors de théâtre, Adrien Dauzats se 
rend à Paris où il devient l’élève du paysagiste Michel Julien 
Gué. En 1827 et à seulement 23 ans, Dauzats est repéré par 
le Baron Taylor pour participer à l’illustration des Voyages 
pittoresques et romantiques dans l’ancienne France (1820 
- 1878). Avec ce dernier, il visite l’Espagne, l’Egypte et le 
Proche-Orient. Proche des milieux romantiques, Adrien 
Dauzats compte parmi ses familiers Eugène Delacroix, 
Victor Hugo et Alexandre Dumas. De par ses sujets, il est 
aussi associé au courant orientaliste. Partout où il se rend, 
Dauzats s’attache à représenter l’architecture, dans des 
dessins, des aquarelles ou des peintures dont la précision 
confère à ses œuvres une valeur documentaire.   
Plusieurs fois, Adrien Dauzats visite Londres en 
compagnie du Baron Taylor. En 1835, alors qu’il rend visite 
à son imprimeur, le baron recommande à Dauzats d’aller à 
Westminster et d’y peindre « la chapelle de Westminster si 
cela vous convient, et même celle de Windsor si cela vous 
convient encore »1. 

Dans notre tableau, Dauzats prend le tombeau d’Edouard 
III dit le Confesseur (1003 - 1066) pour centre de sa 
composition. Fils d’Hethlred le Malavisé et d’Emma de 
Normandie, Edouard III accède à la couronne d’Angleterre 
en 1043. Fondateur de l’Abbaye de Westminster, au cœur 
de Londres, sur les ruines d’un ancien monastère, il y 
meurt en 1066, sans laisser de descendance.   
Guillaume le Conquérant (1027-1087) met en avant 
son lien de parenté avec le roi défunt pour revendiquer 
le trône d’Angleterre. Deux siècles plus tard, Henri III 
fait élever l’église actuelle dans un style gothique mettant 
ainsi en valeur la sépulture d’Edouard le Confesseur. Notre 
tableau apparaît dans le catalogue de la vente après décès 
de l’artiste parmi les œuvres inachevées. Mais peut-être 
doit-on plutôt y reconnaître un choix stylistique du peintre 
pour cette œuvre très esquissée.   
Par endroits la matière semble rapidement brossée sur le 
fond clair. Mais tout concourt à créer un contraste entre la 
lumière froide de gauche et la lumière chaude et orangée 
des chapelles de droite inondées de soleil, dont les rayons 
atteignent au centre le tombeau. 

Grand amateur d’intérieurs d’églises, l’artiste nous livre 
avec ce tableau un bel exemple de sa virtuosité et de la 
fougue toute romantique qu’il insuffle au traitement rapide 
du sujet. 

1 Adrien Dauzats et les Voyages pittoresques et romantiques 
dans l ’ancienne France du baron Taylor, Fondation Taylor, 1990,  
p. 285
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21 – Adrien DAUZATS (Bordeaux 1804 - Paris 1868)  
Tombeau d’Edouard le Confesseur, à l ’abbaye de Westminster  
Toile d’orgine  
Porte une inscription au crayon au revers du cadre « Moulanger », une étiquette 
avec un numéro « 49 » au revers du cadre et une inscription XIXe à la plume 
« Laurent Paris »  
Porte au revers un cachet de cire rouge « Vente Dauzats »  
67 x 89 cm   

 Provenance :   
Vente après décès d’Adrien Dauzats, Paris, Hôtel Drouot (Me Escribe), 1-4 février 1869, 
n°82 (tableau inachevé).   

Bibliographie :   
G. Plessier, Adrien Dauzats, ou la tentation de l ’Orient : catalogue raisonné de l ’œuvre peint, 
Bordeaux, 1990, n° D184a (tableau inachevé avec une erreur dans les dimensions et le 
descriptif D184a 0,76 x 0,88 m).    

6 000 / 8 000 €
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22 – Eugène FEYEN (1815-1908)  
Falaises au bord de mer   
Huile sur panneau  
Signée en bas à droite  
17 x 26 cm     

300 / 500 €

23 – Henri Pierre PICOU (Nantes 1824-1895)  
Venus et l ’Amour  
Toile d’origine  
Signé et daté en bas à droite « Henri Pierre Picou 1894 » 
Porte une inscription au crayon au revers du châssis 
« Le Fléau de l’Amour »  
81 x 65 cm  
(restaurations anciennes)     

1 000 / 1 500 €
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24 – Louis Charles TIMBAL (Paris, 1821-1880)  
Le Sermon de Sainte Rose de Viterbe  
Toile d’origine  
Sans cadre  
141 x 173 cm  
(restaurations anciennes)  
  
 Œuvre en rapport :  
Tableau du Salon de 1861, n°2960  
Le tableau du salon est également commenté par Théophile Gautier dans son ouvrage :  
« Un sermon de Sainte Rose de Viterbe, de M. Timbal, est un tableau d’un style élevé et 
pur d’un profond sentiment religieux. La jeune sainte, âgée de douze ans, prêche dans la 
rue ; elle élève au ciel ses petites mains jointes, et ses citoyens, évêques, moines, hommes 
d’armes, bourgeois, l’écoutent avec respect et oublient leurs discordes.   
Une couleur sobre, harmonieuse et douce, revêt cette composition où revit, sans pastiche, 
l’esprit du moyen âge. »   
Théophile Gauthier, Abécédaire du Salon de 1861, p.337-338    

3 000 / 4 000 €
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25 – École française du XIXe siècle  
Portrait présumé de la Marquise de Corbeau de Vanserre enfant   
Toile d’origine  
Huile sur toile   
Porte une inscription en haut à droite « Marie-Anne Allois D’Herenlais / née en 
1714 »  
Une étiquette au revers du châssis précise l’identité du modèle  
119,5 x 82 cm  
(restaurations)     

600 / 800 €
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26 – École française vers 1800  
Vue prise aux environs de Spa  
Huile sur toile ovale  
Porte une signature « de Wailly » en bas à 
droite, trace de lieu et de date 1852 ? en 
bas à gauche  
34 x 42 cm     

200 / 300 €

27 – École française du XIXe siècle  
Le passage du gué  
Huile sur toile  
32,5 x 41 cm  
(craquelures)     

200 / 300 €

28 – École française du XIXe siècle  
Tempête aux abords de la grève, 1878  
Huile sur carton marouflé sur carton  
Monogrammée et datée en bas à gauche 
20 x 41 cm  
(manques)     

120 / 150 €

29 – École HOLLANDAISE du XIXe siècle 
Pêcheurs en bord de mer   
Huile sur zinc  
48 x 65 cm  
(nombreux manques, accidents, et 
restaurations)     

200 / 300 €

30 – École française du XIXe siècle  
Pastorale    
Huile sur panneau  
Signée en bas à gauche « ...épine »  
31 x 60 cm  
(petits manques)     

300 / 500 €
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33 – Tableau-Horloge à musique   
Milieu du XIXe siècle  
Conversation champêtre animée 
au pied d’un édifice religieux, 
dont le clocher supporte le 
cadran émaillé d’une horloge. 
Au loin, des constructions 
portuaires se fondent dans une 
brume de lointain.  
La pendule déclenche au passage 
une sonnerie sur quatre gongs. 
Une musique de type tabatière de 
Jules Cuendet, à remontage par 
tirage joue deux airs. La liaison 
avec la pendule est à revoir.  
Présence du balancier et des clefs 
de remontage.   
41 x 52 cm  
(Mécanismes à nettoyer. 
Petits éclats au cadran émaillé. 
Craquelures à la peinture et une 
pièce au dos de la toile, usures et 
frottements.)     

500 / 600 €

31 – École française vers 1870  
Vue des marais par temps calme  
Huile sur panneau  
21,5 x 33 cm     

300 / 500 €

32 – École française du XIXe siècle  
L’Église du village, 1872  
Huile sur toile  
Signée « Canet » ? et datée en bas à droite  
35,5 x 27 cm  
(accidents et restaurations)     

120 / 150 €
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34 – Santi CORSI (actif entre 1870 et 1900)  
La salle des Barroccio aux Offices, Florence  
Toile d’origine  
59 x 73 cm     

1 500 / 2 000 €
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38 – École française de la fin du XIXe siècle  
Offrande à l ’amour et Allégorie de la paix   
Paire de toiles  
37,5 x 20 cm   
(non montées)     

300 / 500 €

36 – École française vers 1850 
d’après Rembrandt   
Portrait d’homme au chapeau  
Huile sur toile  
65 x 54 cm  
(accidents et restaurations)     

300 / 500 €

37 – École française vers 1880   
Jeune fille au bouquet de roses  
Huile sur toile   
Trace de signature et de date au 
milieu à gauche   
55 x 46 cm  
(rentoilée)     

600 / 800 €

35 – École française du XIXe siècle   
(suiveur de J-B GREUZE)  
Jeune femme au collier de perles avec son chien  
Huile sur toile  
Au revers porte une attribution à LEDOUX  
55 x 47 cm  
(rentoilée)     

400 / 600 €
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39 – Adrien DRIAN (1885-1961)  
Feuille d’étude avec une femme de dos et une 
femme assise  
Crayon noir et aquarelle  
Signé en bas à gauche  
32,5 x 27 cm  
(légèrement insolé)     

300 / 500 €

40 – Artür HARFAUX (1906-1995)  
Joueur de cartes, 1925  
Crayon noir et de couleurs   
Monogrammé et daté en bas à droite  
51,5 x 29 cm  
(papier insolé, pliures)     

300 / 500 €

41 – Fernand MAJOREL (1898-1965)  
Cantilène  
Aquarelle   
Signée en bas à droite,  
titrée sur le côté gauche  
60,5 x 17 cm (à vue)     

400 / 600 €

Dessins & Tableaux modernes
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42 – Madeleine LUKA (1894-1989)  
Maternité à la campagne et au chien  
Gouache   
Signée en bas à droite et en bas à gauche  
50 x 40 cm (à vue)     

60 / 80 €

44 – Luis CABALLERO (1943-1995)  
Nu  
Plume   
Signée en bas à gauche  
28 x 38 cm      

400 / 600 €

43 – Olga MISCHKINE (1910-1985)  
Jardin fleuri  
Gouache   
Signée en bas à droite  
47,5 x 31 cm (à vue)     

80 / 120 €

45 – Luis CABALLERO (1943-1995)  
Nu  
Plume  
Signée en bas à droite  
28 x 38 cm      

400 / 600 €

46 – Bernard de MANDEVILLE (1921-2000)  
Une courte pause, 23/4/82  
Collage   
Signé et daté en bas à droite et titré au dos sur 
une étiquette  
13,5 x 21 cm     

80 / 100 €
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47 – Joaquin FERRER (1929-2022)   
Composition, 2018  
Technique mixte sur papier  
Signée en bas à gauche, contresignée, 
dédicacée et située au dos  
35 x 27,5 cm     

200 / 300 €

48 – Joaquin FERRER (1929-2022)  
La chute d’Icare, 1969  
Lithographie en couleurs   
Signée et numérotée 3/5 en bas à gauche, 
contresignée, dédicacée, titrée et datée au dos  
37,5 x 27 cm     

40 / 60 €

  Joaquin FERRER (1928-2022)  

Artiste cubain, Ferrer est étroitement lié au mouvement de « l’abstraction 
lyrique ».
Reconnu dans son pays, il s’installe en France dans les années 60 où il 
enthousiasme très vite le public français. La galerie « Le Point Cardinal » 
présentera régulièrement son travail.
Il fréquente Ernst, Miró, Masson, Chagall et des expositions sont 
organisées dans le monde entier consacrant une réputation internationale.
Le Musée d’Art Moderne à Paris, la Fondation Maeght mettent en 
avant une œuvre où la simplification des formes le rapproche des Arts 
Premiers. Les abstractions poétiques de ses peintures conduisent le 
spectateur à une introspection mentale de l’esprit humain.
En 2017, la Maison de l’Amérique latine à Paris organise une rétrospective 
de toute son œuvre.
Ami fidèle depuis ses débuts, le journaliste écrivain Claude Esteban 
écrira :
« Le graphisme, toujours présent dans les œuvres de Ferrer […] gouverne 
en maître l’étendue frémissante de la toile ».
Un secret qui explique peut-être ce succès et l’impact émotionnel de ses 
tableaux sur le public du monde entier.

49 – Joaquin FERRER (1929-2022)  
Johnny, 2006  
Technique mixte sur papier  
Signée en bas à gauche, titrée sur le côté droit, 
contresignée et datée au dos  
20,5 x 14 cm     

100 / 150 €

50 – Joaquin FERRER (1929-2022)  
Composition  
Lithographie en couleurs  
Signée et justifiée EA en bas à gauche  
85 x 61 cm     

50 / 80 €



56 –55 –54 –

53 –52 –51 –

  24 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

51 – Joaquin FERRER (1929-2022)  
Fragments de paysage, 2015  
Technique mixte sur papier et collage  
Signée, titrée, datée et dédicacée au dos  
20,5 x 8,5 cm (à vue)     

100 / 150 €
52 – Joaquin FERRER (1929-2022)  

Johnny, portrait imaginaire  
Technique mixte sur papier  
Signée en bas à gauche et titrée en bas à droite 
37 x 27 cm     

150 / 200 €
53 – Joaquin FERRER (1929-2022)  

Composition  
Sérigraphie en couleurs  
Signée et justifiée EA en bas à gauche   
59 x 47 cm     

50 / 80 €

54 – Joaquin FERRER (1929-2022)  
Mon ami Johnny (jours très difficile de santé), 
2019  
Encre noire et lavis d’encre sur papier  
Signée en bas à gauche, titrée au centre, 
contresignée et datée au dos  
36 x 26 cm     

150 / 200 €
55 – Joaquin FERRER (1929-2022)  

Johnny  
Encre noire sur papier  
Signée en bas à gauche, titrée en bas à droite  
24 x 18,5 cm (à vue)     

100 / 150 €
56 – Joaquin FERRER (1929-2022)  

Mon ami Johnny  
Technique mixte  
Signée en bas à gauche et titrée sur le côté gauche 
29 x 20 cm     

100 / 150 €



25  — Dessins & Tableaux modernes —

57 – Carlo CHERUBINI (1897-1978)  
Mascarade vénitienne  
Huile sur toile  
Signée en bas à gauche  
121 x 194 cm  
(rentoilée, pliures et restaurations)     

2 000 / 3 000 €



  26 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

58 – Wilhelm  
HERBERHOLZ  
(1881 Schwerte -   
1956 Oberstdorf )  
Autopotrait aux skis  
Toile  
Trace de signature et de 
date en haut à droite  
200 x 99,5 cm    

 2 500 / 3 000 €



60 –59 –

61 – 62 –
27  — Dessins & Tableaux modernes —

59 – René LEVREL (1900-1980)  
Vue du port au balcon  
Huile sur toile  
Signée en bas à droite  
55 x 46,2 cm     

120 / 150 €

60 – Madeleine LUKA (1894-1989)  
Corbeille de fruits  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite  
46 x 55 cm     

80 / 120 €

61 – Elisée MACLET (1881-1962)  
Pavillon de chasse d’Henri IV  
Huile sur carton  
Signée en bas à droite  
60 x 47 cm     

400 / 600 €

62 – Pierre BOMPARD (1890-1962)  
La corne d’abondance  
Technique mixte sur papier marouflé sur panneau   
Signée en bas à droite  
78 x 58 cm  
(pliures, déchirures)     

250 / 300 €



64 –

66 –65 –

63 –

  28 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

63 – Andor DUDITS (1866-1944)  
Jeune femme aux bijoux  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite  
86,5 x 69 cm  
(restauration)     

400 / 600 €

64 – Manuel ORTIZ DE ZARATZ (1886-1946) 
Portrait de femme, 1917  
Huile sur panneau   
Signée et datée en bas à droite  
37,5 x 32 cm  
(salissures, frottages)     

300 / 500 €
65 – Klaus JURGEN-FISCHER (1930-2017)  

Attribute eines Kofes, 56  
Huile sur toile   
Signée et datée en bas à droite, contresignée, 
datée et titrée au dos  
50 x 39,5 cm  
(légères griffures)     

300 / 400 €

66 – Klaus JURGEN-FISCHER (1930-2017)  
Mit zwei Fülhern, 59  
Aquarelle   
Signée et datée en bas à droite  
25 x 20,8 cm     

60 / 80 €



68 –
67 –

69 –

70 –

29  — Dessins & Tableaux modernes —

67 – Paul DELTOMBE (1878-1971)  
Nature morte au panier de fruits et au pichet  
Huile sur toile   
Signée en bas à gauche  
33 x 55 cm  
(petits manques)     

150 / 200 €

69 – Maurice BLANCHARD (1903-1969)  
Le moulin de la Galette à Montmartre, 1948  
Huile sur toile  
Signée et datée en bas à droite  
Titrée et numérotée au dos  
33 x 41 cm  
(petits manques)     

120 / 150 €

68 – Paul DELTOMBE (1878-1971)  
Nature morte à la coupe de fruits  
Huile sur toile  
Signée en bas à gauche  
33 x 41 cm  
(cadre en bois sculpté et doré du XVIIIe 

siècle)     

150 / 200 €

70 – Jean MARZELLE (1916-2005)  
Tolède  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite, située au dos  
16 x 22 cm     

120 / 150 €



  30 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

71 – Peter Mc INTYRE (1910-1995)  
Hong-Kong : Aberdeen  
Huile sur toile  
Signée en bas à droite  
65,5 x 75,5 cm    

 Bibliographie :  
Pacific de Peter Mc INTYRE, A.H & A. W. Reed 1966, planche 34  
(Le livre sera remis au futur acquéreur)    

1 000 / 1 500 €



73 –

72 –

31  — Dessins & Tableaux modernes —

72 – Henri MEGE (1904-1984)  
Matin aux environs de Bien Hoa, paysage du sud Vietnam, 1953 (N°7)  
Huile sur panneau   
Signée en bas à droite, située, contresignée et datée au dos  
15 x 20 cm     

800 / 1 200 €

73 – École moderne  
Jeune femme au sampan dans une barque  
Huile sur isorel  
18 x 27 cm     

150 / 200 €



75 –74 –

76 –

  32 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

74 – Esther CARP (1897-1970)  
Les joueurs de tennis  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite  
46 x 55 cm     

300 / 500 €

75 – Marcel MOULY (1918-2008)  
Barques et phare, 2004  
Toile   
Signée et datée en bas à droite, contresignée et titrée au 
dos  
22 x 33 cm      

500 / 800 €

76 – CHANCO (1914-2017)  
À l ’école vétérinaire, 9/1/2001  
Huile sur toile   
Signée en haut à gauche, contresignée, datée et titrée  
Sur le châssis : catalogue raisonné Tome II n° 2310, (page 469)  
114 x 145 cm     

800 / 1 200 €



77 –77 –

78 –78 –
33  — Dessins & Tableaux modernes —

78 – Roger BAROTH (1926-2016) et Marie Janine PORCHEROT dit 
DAŸ (1929-1968)   
3 carnets à dessins, illustration pour le théâtre    

- Le premier carnet comprend environ 40 dessins de formats différents   
Souvenirs de vacances, Venise, Colmar, scènes de pêche, scènes de plage, 
nus...  
Techniques mixtes : aquarelle, aquarelle rehaussée, encre  
Dim. des dessins : de 13,5 x 20 cm à 20,5 x 27 cm   

- Le second carnet comprend environ 100 dessins de formats différents   
Vues d’Honfleur, paysages, portraits de Roger Baroth, portraits, projets de 
vitraux, d’affiches, croquis de chevaux, scènes portuaires, natures mortes, 
Venise...  
Techniques mixtes : aquarelle, crayons de couleur, pastel, gouache, encre, 
mine de plomb  
Dim. des dessins : de 4,5 x 4,5 cm à 42 x 31 cm   

- Le troisième carnet comprend environ 20 dessins de formats différents  
Vues de Bonifacio, paysages, études de 
posture, natures mortes, projets de toile, 
nus, chevaux...  
Techniques mixtes : aquarelle, encre, 
mine de plomb, fusain  
Dim. des dessins : de 17,5 x 13 cm à 
55 x 41 cm     

200 / 400 €

77 – Marie Janine PORCHEROT dit DAŸ 
(1929-1968)   
Deux projets publicitaires :    

- Projet de couverture pour l’ouvrage « Céramique 
Dauphinoise » aux Éditions Arthaud Grenoble  
Gouache sur papier  
34 x 25,5 cm   

- Projet d’affiche publicitaire « Gouaches, F.Linel, 
Pour la Décoration »  

Gouache sur papier  
Tampon de l’École, datée 1948 et signée au 
crayon en bas à droite  
51 x 33,,5 cm     

60 / 80 €

  Marie Janine PORCHEROT dit DAŸ et Roger BAROTH : un couple de peintres  
Baroth est un peintre à part.
Peintre de ses émotions intérieures, désireux de représenter le monde qui l’entoure, il sera successivement figuratif, cubiste et 
ira même jusqu’à l’abstraction mais en restant toujours fidèle à son univers. 
Socialement engagé, il aura comme objectif la transmission de son savoir. 
Son implication dans « Les Ateliers Contrastes » le pousse à conduire ses étudiants vers ses objectifs artistiques qu’il définit 
lui-même comme « aller à l’extrême de son expérience et progresser vers la découverte de son Être, découverte qui survient 
dans un renversement ».
Les récompenses jalonnent la vie de l’artiste :

 – Médaille d’or en 1974 au Salon des Artistes Français,
 – Grand Prix du Salon des Artistes Français en 1978,
 – Grand Prix Sandoz en 1981,
 – Grand pris Léon Baudry en 1988 pour l’ensemble de son œuvre.

C’est en 1981 qu’arrive la consécration avec sa nomination à la Revue des Artistes Français et l’accession au poste de Vice-
Président de la Société des Artistes Français l’année suivante.
Il devient alors une des figures incontournables du monde artistique. 
Il partagera une grande partie de sa vie avec la peintre et musicienne Daÿ (1929-1968).
Les univers complémentaires de ces deux artistes se complétant, s’enrichissant chacun des inspirations de l’autre.



79 – 79 –

80 –80 – 80 –

  34 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

80 – Roger BAROTH (1926-2016) et Marie Janine PORCHEROT dit DAŸ (1929-1968)    
3 carnets de dessins    

- Le premier carnet comprend environ 30 dessins de formats différents  
Croquis, étude de nus, paysages de bord de mer...   
Techniques mixtes : aquarelle, encre, mine de plomb  
Dim. des dessins : 13,5 x 20,5 cm à 42,5 x 35,5 cm   

- Le second carnet comprend environ 50 dessins de format différents  
Croquis de chevaux, paysages, portraits, femme au violoncelle, natures mortes, études de chevaux...  
Techniques mixtes : aquarelle, pastels, encre, mine de plomb, fusain  
Dim. des dessins : de 3,5 x 5,5 cm à 51,2 x 30,5 cm   

- Le troisième carnet comprend environ 50 dessins de formats différents   
Natures mortes, vues de Lacanau, vues de Perros-Guirrec, étude d’après Pougny, intérieur à la chaise bleue 
1950...  
Techniques mixtes : aquarelle, gouache, pastel, encre, mine de plomb  
Dim. des dessins : de 17x 26,5 cm à 60 x 71 cm     

200 / 400 €

79 – Roger BAROTH (1926-2016) et Marie Janine 
PORCHEROT dit DAŸ (1929-1968)  
3 carnets de dessins   

- Le premier carnet comprend environ 
20 dessins de formats différents   
Croquis, paysages de bord de mer, vues d’Agen, 
études de taureaux...   
Techniques mixtes : aquarelle, encre, feutre, 
mine de plomb  
Dim. des dessins : de 15,5 x 23,5 cm à 23 x 32 cm  

- Le second carnet comprend environ 30 
dessins de formats différents   
Carnet de voyages. vues d’Espagne, d’Afrique 
du Nord, de Téhéran, croquis de femmes et 
d’hommes maghrébins, croquis animaliers...  
Techniques mixtes : aquarelle, pastel, encre, 
mine de plomb  
Dim. des dessins : de 13,5 x 17,5 cm à 
19,5 x 29 cm   

- Le troisième carnet comprend environ 50 
dessins de formats différents   
Études de nus féminins et masculins divers, 
violoniste, scènes de vie quotidienne, paysages, 
projets de vitraux, natures mortes  
Techniques mixtes : aquarelle, encre et fusain  
Dim. des dessins : de 18 x 17 cm à 30 x 22 cm     

200 / 400 €

- 

- 



84 –83 –

81 – 82 –

35  — Dessins & Tableaux modernes —

81 – Roger BAROTH (1926-2016)   
Vue de Saclay  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite  
60 x 72,5 cm     

100 / 150 €

82 – Roger BAROTH (1926-2016)   
Autoportrait  
Huile sur toile   
Signée et titrée au dos  
100 x 65 cm     

150 / 200 €

84 – Roger BAROTH (1926-2016)  
Nature morte au violon  
Huile sur toile, rehaussée à la craie  
Titrée et annoté au dos  
60 x 73 cm     

120 / 150 €

83 – Roger BAROTH (1926-2016)  
Le violon et la colombe, 1979  
Huile sur toile  
Signée et datée en haut à droite  
72 x 60 cm     

120 / 150 €



87 –

86 –

85 –

  36 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

86 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite orange   
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à droite.   
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A299  
100 x 81 cm  

(petits manques de peinture sur le bord gauche)    

300 / 500 €

85 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite brun 
orange 
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à 
droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet 
de l’atelier et le numéro 
d’inventaire A297 
81 x 61 cm     

200 / 300 €

  Pierre COQUET (1926-2021)  

Pierre Coquet fait partie du groupe des Sanzistes, actif à Lyon dans les années 
1945-50 qui comptait Jacques Truphémus, Jean Fusaro et André Cottavoz 
pour les plus connus.
Pierre Coquet, peintre intime et discret, était attaché à une certaine tradi-
tion de peinture alimentée par son amour pour l’histoire de l’art et ses grands 
maîtres. Il a revisité tout au long de sa vie les sujets iconographiques habituels 
tels que les natures mortes, les nus, les autoportraits ou les paysages. 
On le découvre ici avec dans un style différent et dans la lignée des peintres 
abstraits qu’il affectionnait : Nicolas de Staël, Maria Elena Vieira da Silva, 
André Lanskoy, Eugène Leroy… Avec une palette nourrie de gammes compo-
sées, de matières riches et de touches brossées, les toiles présentées ici, peintes 
entre 1960 et 1970, mettent en évidence la complexité d’un long processus de 
création et de recherche picturale.

87 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite brun vert  
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le numéro 
d’inventaire A18  
100 x 81 cm     

300 / 500 €



90 –

89 –

88 –

37  — Dessins & Tableaux modernes —

90 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite brune  
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A252  

81 x 100 cm     

300 / 500 €

88 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite brune  
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A294  
81 x 65 cm     

200 / 300 €

89 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite rouge et ocre   
Huile sur toile  
Signée en bas à droite  
Circa 1970  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le numéro 
d’inventaire A249  

65 x 81 cm     

200 / 300 €



93 –

92 –

91 –

  38 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

93 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite grise  
Huile sur toile  
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A295  

60 x 81 cm     

200 / 300 €

91 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite pastel   
Huile sur toile   
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1970  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A293  

81 x 100 cm     

300 / 500 €

92 – Pierre COQUET (1926-2021)  
Composition abstraite gris bleu  
Huile sur isorel  
Cachet de la signature en bas à droite  
Circa 1960  
Porte au dos le cachet de l’atelier et le 
numéro d’inventaire A298  

65 x 81 cm     

200 / 300 €



97 –96 –

95 –94 –

39  — Dessins & Tableaux modernes —

95 – Louis de GRANDMAISON  
(1928-2020)  
Composition  
Huile sur toile   
Signée en bas vers la droite  
101 x 81 cm     

200 / 400 €

94 – Louis de GRANDMAISON  
(1928-2020) attribué à  
Composition  
Huile sur toile  
116,5 x 95 cm  
(craquelures)     

200 / 400 €
96 – Louis de GRANDMAISON 

(1928-2020)  
Composition  
Huile sur toile   
Signée au dos sur le châssis  
89,5 x 130 cm     

200 / 400 €

97 – Louis de GRANDMAISON  
(1928-2020)  
Composition  
Huile sur toile   
Signée en bas à droite  
65 x 45,5 cm     

150 / 200 €



100 –

99 –

98 –

  40 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

98 – Shu TANAKA (1908- ? )  
Mur jaune  
Toile   
Signée en bas à gauche, titrée et contresignée au dos  
93 x 73,5 cm     

300 / 500 €

99 – Bill PARKER (1922-2009)  
Composition, 59  
Huile sur toile   
Monogrammée et datée en bas à gauche  
12 x 22 cm     

200 / 300 €

100 – Bernard QUENTIN (1923-2020)  
Composition  
Technique mixte sur carton  
Signée en bas à droite  
27 x 36,5 cm     

150 / 200 €



101 –

102 –

41  — Estampes —

101 – Théodore de BRY (1528-1598)  
Le Capitaine des follie [sic] / De Hoopman van Narheit (le duc 
d’Albe) ; Le Capitaine prudent / De Hoopman van Weisheyt 
(Guillaume de Nassau). (Pl. 1 et 2 de la série Sagesse - Folie…) 
Vers 1558. Burin. Diamètre : 125 et 120 mm. Hollstein 178 et 
179. Très belles épreuves sur vergé mince, la 1re rognée au sujet, la 
2e avec belles marges. Ens. 2 p.      

300 / 500 €

102 – Jean-François JANINET (1752-1814)  
Les Trois Grâces. 1786. Gravure aux outils d’après Pellegrini. 
270 x 352 mm. I.F.F. 40. Impression en couleurs. Épreuve sur vergé 
XVIIIe filigrané « FIN / DE… », rognée sur le filet d’encadrement 
ou légèrement à l’intérieur de celui-ci, au-dessus des noms des 
artistes (sans la tablette). Quelques infimes traces de frottement 
en surface.      

180 / 200 €

Estampes
N. B. Sauf indication contraire, les œuvres encadrées n’ont pas 
été examinées hors des cadres.  
Les dimensions sont données en millimètres, la largeur 
précédant la hauteur.  
Entre crochets sont données les dimensions de la feuille.



105 –

104 –

103 –

  42 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

103 – Odilon REDON (1840-1916)  
Mauvaise gloire. 1886. Eau-forte. À vue : 98 x 188 
mm. Mellerio 17. Bonne épreuve sur vergé, 
insolée. Bonnes marges. Très rare : tirage à 20 
épreuves. Cadre (non examinée hors du cadre).      

400 / 500 €

104 – Marcel GROMAIRE (1892-1971)  
L’Amateur d’estampes. 1932. Eau-forte. 175 x 235 
mm. Gromaire 104. Parfaite épreuve sur vélin 
fort ivoire, signée et numérotée au crayon. Toutes 
marges. Tirage à 40 épreuves.   

 Il s’agit d’un portrait d’Henri M. Petiet (1894-1980), 
marchand, éditeur et amateur d’estampes.    

300 / 400 €

105 – Érik DESMAZIÈRES (né en 1948)  
La Danse du diable. 1992. Eau-forte, aquatinte 
et roulette. 268 x 346 mm. Fitch 138. Parfaite 
épreuve sur vélin crème, numérotée, titrée, signée 
et datée au crayon. Toutes marges. Tirage à 150 
épreuves. Timbre sec : Société des Peintres-
Graveurs Français (timbre sec : Lugt 1195a).     

400 / 500 €



107 –

106 –106 –

108 –108 –108 – 108 –
43  — Estampes —

106 – Jean-Michel MATHIEUX-MARIE 
(né en 1947)  
Le Petit Pont. 2001 ; Valhala. 
Pointe sèche sur acier. 205 x 305 et 
270 x 475 mm. Parfaites épreuves 
tirées en bleu-gris sur bulle 
appliqué, numérotées, titrées, 
signées et datées au crayon, 
la 2e annotée « imprimé par 
l’artiste ». Toutes marges. Tirage à 
respectivement 150 et 120 épreuves. 
Timbre sec : Société des Peintres-
Graveurs Français (timbre sec : 
Lugt 1195a) à la 1re. Joint : plaque 
d’acier gravée du 1er sujet, signée du 
monogramme et datée, percée dans 
l’angle inférieur gauche. Ens. 3 p.     

300 / 400 €

107 – Joan MIRÓ (1893-1983)  
Pl. IV pour Maravillas con variaciones acrósticas en el jardín 
de Miró. 1975. Lithographie. [357 x 498 mm]. Maeght 
1056. Impression en couleurs. Très belle épreuve sur vélin 
fort ivoire. Petite tache rousse (giclure) au verso. Restes de 
colle perceptibles le long des bords au verso. Toutes marges. 
Poligráfa éd., Barcelone.      

150 / 180 €

108 – Divers, contemporains  
Un lot par Avril, Despierre, Jacquemin, E. Marin, M. Moreh, 
G. Querrien, Roncerel, Survage, E. Valtyrson, etc. Eau-forte, 
aquatinte, pointe sèche, manière noire, lithographie. Formats 
divers. Réunion de 19 très belles épreuves, la plupart justifiées 
et signées, un sujet de Querrien encadré. Joint : un cuivre de 
G. Querrien gravé à la pointe sèche.      

300 / 400 €



DJO-BOURGEOIS (1898-1937)
& 

ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986) 

Rare et important 
ensemble de documents originaux

(projets, plans, photographies)

Arts décoratifs du XXe siècle





109 –
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110 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)  
(GEORGES BOURGEOIS, DIT) 
A R C H I T E C T E - D É C O R AT E U R 
& FRANÇOIS HARAND (1873-?) 
PHOTOGRAPHE   
Appartement de M. & Mlle Schwob d’Héricourt 
à Paris, chambre-boudoir (dont un fauteuil de 
Pierre Legrain)  
Photographie.  
Tirage argentique.   
Vers 1928-1929.   
28,7 x 39,5 cm  
Marques d’usage, salissures, pliures.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
Bibliothèque Kandinsky, Centre Pompidou, Paris – 
D’autres photographies de cet appartement sont 
conservées dans cette institution sous la cote 
BOUR 34-40.    

Bibliographie :   
- Les Échos des industries d’art – N° 21 d’avril 1927. 
Une photographie identique reproduite page 14.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du 
Regard, Paris, 2020. Une photographie identique 
reproduite page 125.     

200 / 300 €

109 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)  
(GEORGES BOURGEOIS, DIT) 
A R C H I T E C T E - D É C O R AT E U R 
& FRANÇOIS HARAND (1873-?) 
PHOTOGRAPHE   
Appartement de M. Lange, avocat à Paris, salle 
à manger   
Photographie.  
Tirage argentique.   
Vers 1926-1927.   
29 x 39,9 cm  
Marques d’usage, salissures, petit manque.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
- Bibliothèque Forney, Paris – Une photographie 
identique est conservée dans cette institution sous 
la cote Res Ico 5100 Fol pl. 6.  
- Bibliothèque Kandinsky, Centre Pompidou, Paris 
– D’autres photographies de cet appartement 
sont conservées dans cette institution sous la cote 
BOUR 17-27.    

Bibliographie :   
- Art & Décoration – N° 3 de mars 1928. Une 
photographie identique reproduite page 77.   
- L’Art International d’Aujourd’hui, Intérieurs 
présenté par Francis Jourdain, Volume 6 – Éditions 
Charles Moreau, Paris, 1929. Une photographie 
identique reproduite planche 27.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du 
Regard, Paris, 2020. Une photographie identique 
reproduite pages 108 et 109.     

200 / 300 €
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111 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)   
(GEORGES BOURGEOIS, DIT) 
A R C H I T E C T E - D É C O R AT E U R 
& FRANÇOIS HARAND (1873-?) 
PHOTOGRAPHE   
Appartement de M. Lange, avocat à Paris, 
cabinet de travail   
Photographie.  
Tirage argentique.    
Vers 1926-1927.   
39 x 29,5 cm  
Marques d’usage, salissures, petits manques.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
Bibliothèque Kandinsky, Centre Pompidou, Paris – 
D’autres photographies de cet appartement sont 
conservées dans cette institution sous la cote 
BOUR 17-27.    

Bibliographie :   
Art & Décoration – N° 3 de mars 1928. Une 
photographie identique reproduite page 73.    

200 / 300 €
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112 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)   
(GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Plaquette de présentation originale  
Lettrage découpé et collé en papier métallisé sur 
carton fort.   
25 x 18,4 cm  
Marques d’usage, salissures, taches, petites rousseurs, 
traces d’humidité.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-
Bourgeois).     

500 / 800 €

113 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)   
(GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Projet original de salle à manger  
Crayon et gouache sur papier.  
Rehauts de gouache argentée.   
Contrecollé sur papier cartonné.   
22,5 x 20,5 cm   
Marques d’usage, salissures, trous d’épingles,  
insolation.    

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-
Bourgeois).    

Archives et œuvres en rapport :   
Bibliothèque Forney, Paris – Les fauteuils représentés sur ce projet à rapprocher du dessin de Djo-Bourgeois conservé 
dans cette institution sous la cote Res Ico 5100 Fol pl. 104.    

Bibliographie et œuvres en rapport :   
- Répertoire du goût moderne I – Éditions Albert Lévy, Paris, 1928.  La table représentée sur ce projet à rapprocher de la 
maquette de table reproduite planche 5.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du Regard, Paris, 2020. La table représentée sur ce projet à rapprocher des 
tables reproduites pages 174 et 175.      

500 / 800 €
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114 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)  
(GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Projet original de bar  
Crayon, gouache et aquarelle sur 
papier.  
Rehauts de gouache argentée.   
29,5 x 30,3 cm   
Marques d’usage, salissures, rousseurs, 
manques et trous.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges 
Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).     

300 / 500 €

115 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937)  
(GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Projet original de salon-bibliothèque  
Crayon sur papier.   
34,5 x 44 cm   
Marques d’usage, salissures, pliures, 
trous d’épingle.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges 
Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).     

500 / 800 €
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116 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937) (GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Projet original de salon  
Encre de Chine sur papier calque.   
Contrecollé sur papier cartonné.   
Signé DJO BOURGEOIS à l’encre bleue en bas à droite.  
39,1 x 29,2 cm  
Marques d’usage, salissures, ondulations.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).     

800 / 1 200 €
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117 – DJO-BOURGEOIS (1898-1937) (GEORGES BOURGEOIS, DIT)  
Projet original de salle à manger  
Encre de Chine sur papier calque.   
Contrecollé sur papier cartonné.   
29 x 39,1 cm   
Marques d’usage, salissures, rousseurs, pliures, légères ondulations.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).    

Archives et œuvres en rapport :   
- Centre Pompidou, Paris – Les chaises représentées sur ce projet à rapprocher de la chaise de Djo-Bourgeois conservée 
dans cette institution sous le numéro d’inventaire AM2020-1-1329.   
- Bibliothèque Forney, Paris – La table représentée sur ce projet à rapprocher de la table de salle à manger figurant sur 
une photographie d’époque conservée dans cette institution sous la cote Res Ico 5100 Fol pl. 38.    

Bibliographie et œuvres en rapport :   
- Répertoire du goût moderne I – Éditions Albert Lévy, Paris, 1928.  La table représentée sur ce projet à rapprocher de la 
maquette de table reproduite planche 5.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du Regard, Paris, 2020. La table représentée sur ce projet à rapprocher de la 
table reproduite page 97.     

800 / 1 200 €



118 –

119 –

  52 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

119 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et gouache sur papier.   
Contrecollé aux angles au dos sur 
papier cartonné.   
Vers 1927.    
Dimensions projet seul :  
18,2 x 44 cm  
Dimensions du support :   
32 x 48,9 cm  
Marques d’usage, insolation, 
salissures, petites rousseurs, légères 
craquelures à la gouache, légères 
pliures aux angles du carton.       

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).    

Collection publique :   
Centre Pompidou, Paris – Un calque reprenant le même motif, avec variante de couleurs, est conservé dans cette 
institution sous le numéro d’inventaire AM 2006-1-15 (1).    

Archives :   
Bibliothèque Kandinsky, Centre Pompidou, Paris – Notre projet à rapprocher d’un tapis figurant sur une photographie 
d’époque conservée dans cette institution sous la cote BOUR 100.   

Bibliographie :   
- Répertoire du goût moderne II – Éditions Albert Lévy, Paris, 1929. Le projet reproduit planche 32.   
- Art & Décoration – N° 10 d’octobre 1931. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 116.   
- Jacqueline du Pasquier – Robert Lallemant céramiste et décorateur d’une génération incertaine – Somogy Éditions d’Art, 
Paris, 2014. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 64.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes – Catalogue de 
l’exposition organisée à la Villa Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, Hyères/
Bruxelles, 2019. La planche issue du Répertoire du goût moderne II, sur laquelle figure le projet de ce tapis, reproduite 
page 42. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 43.     

On y joint :   
La planche 32 du Répertoire du goût moderne II, 1929.     

300 / 500 €

118 – DJO-BOURGEOIS   
(1898-1937)    
(GEORGES BOURGEOIS, 
DIT)  
Projet original de bureau-
bibliothèque  
Encre de Chine sur papier 
calque.   
Contrecollé sur papier 
cartonné.   
Signé DJO BOURGEOIS à 
l’encre de Chine dans l’angle 
inférieur droit du calque.   
23,8 x 30,6 cm  
Marques d’usage, salissures, 
ondulations au papier cartonné, 
traces de colle.      

Provenance :   
Ancienne collection Élise et 
Georges Bourgeois (dit Djo-
Bourgeois).     

500 / 800 €
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120 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et aquarelle sur papier.   
Vers 1927.   
26,2 x 25,8 cm  
Marques d’usage, rousseurs, deux trous d’épingles 
aux angles supérieurs, petits manques, petite coupure, 
ondulations.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-
Bourgeois).    

Note :   
Notre projet de tapis correspond au tapis MALMO, 
référence FT421, toujours édité par la maison Pierre Frey.   

Archives :   
Bibliothèque Forney, Paris – Notre projet à rapprocher 
d’un tapis reproduit sur plusieurs photographies d’époque 
conservées dans cette institution sous les cotes Res Ico 5100 
Fol pl. 38, pl. 40, pl. 47, pl. 48 et pl. 58.    

Exposition et œuvre en rapport :   
Salon d’Automne, Paris, 1927 – Un tapis à rapprocher de notre projet présenté lors de cette manifestation.    

Bibliographie :   
- Les Échos des industries d’art – N° 29 de décembre 1927. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 24.   
- Répertoire du goût moderne II – Éditions Albert Lévy, Paris, 1929. Un projet similaire, avec variante de couleurs, 
reproduit planche 32.   
- Les Échos d’Art – N° 64 de novembre 1930. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 22.   
- Les Échos d’Art – N° 69 d’avril 1931. Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 16.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes – Catalogue de l’exposition 
organisée à la Villa Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. 
Un projet similaire, avec variante de couleurs, reproduit sur une publicité de l’éditeur Metz & Co datée de 1930, page 
94.  
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du Regard, Paris, 2020. Notre projet à rapprocher des tapis reproduits pages 
58 et 137.   
- Élise Djo-Bourgeois Collection – Catalogue de la maison Pierre Frey, Éditions Pierre Frey, Paris, 2022. Notre projet à 
rapprocher de tapis reproduits sous deux variantes de couleurs dans le catalogue, non paginé.    

300 / 500 €

121 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Vagues en bandes, dit aussi Sunfirm Tapestry  
Projet original de tissu d’ameublement.   
Crayon et gouache sur papier.   
Porte le cachet DJO-BOURGEOIS Décorateur en bas à 
droite.  
Vers 1932.   
36,5 x 54 cm   
Marques d’usage, nombreuses annotations au crayon, 
salissures, taches, large pliure en son centre, déchirures, 
trous d’épingle à chaque angle.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
Victoria & Albert Museum, Londres – Notre projet à rapprocher d’un tissu d’ameublement conservé dans cette institution 
sous le numéro d’inventaire CIRC.46-1936.    

Bibliographie :   
Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes – Catalogue de l’exposition 
organisée à la Villa Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. 
Un motif similaire, avec variante de couleurs, reproduit sur des rideaux, dans un catalogue de Metz & Co de 1932, ainsi 
que sur des tissus d’ameublement en jacquard tissé pages 118 et 119.     

300 / 500 €
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122 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et gouache sur papier.   
Vers 1928.    
34,8 x 50,8 cm  
Marques d’usage, salissures, taches, 
large pliure en son centre, déchirures, 
manques, craquelures à la gouache.    

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
Bibliothèque Forney, Paris – Un projet de tapis 
similaire, avec variante de couleurs, est conservé 
dans cette institution sous la cote Res Ico 5100 
Fol pl. 97. Notre projet à rapprocher d’un 
tapis reproduit sur une photographie d’époque 
conservée dans cette institution sous la cote Res 
Ico 5100 Fol pl. 85.     

Exposition et œuvre en rapport :   
Salon des Artistes Décorateurs, Paris, 1932  – Un 
tapis à rapprocher de notre projet présenté lors de 
cette manifestation.   

Bibliographie :   
- Art et Industrie – Janvier 1928. Un projet de tapis 
à rapprocher reproduit page 55.   
- Art & Décoration – N° 3 de mars 1928. Un projet 
de tapis à rapprocher reproduit page 72.   
- Répertoire du goût moderne II – Éditions Albert 
Lévy, Paris, 1929. Un projet de tapis similaire, avec 
variante de couleurs, reproduit planche 32.  
- L’Architecture d’Aujourd’hui – N° 4 de mai 1932. 
Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit 
page 89.   
- Art et Industrie – Juin 1932. Notre projet à 
rapprocher d’un tapis reproduit page 18.   
- Glaces et Verres – N° 28 de juin-juillet 1932. Notre 
projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 16.   
- Art & Décoration – N° 7 de juillet 1932. Notre 
projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 210.  
- Intérieurs français au Salon des Artistes Décorateurs 
Paris 1932 – Éditions Charles Moreau, Paris, 1932. 
Notre projet à rapprocher d’un tapis reproduit 
planche 37.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre 
Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes 
– Catalogue de l’exposition organisée à la Villa 
Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions 
Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. 
Un projet similaire, avec variante de couleurs, 
reproduit page 43.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du 
Regard, Paris, 2020. Notre projet à rapprocher des 
tapis reproduits pages 61 et 76.    

On y joint :   
La planche 32 du Répertoire du goût moderne II, 
1929.     

300 / 500 €

123 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tissu d’ameublement  
Crayon et gouache sur papier.   
Porte le cachet DJO-BOURGEOIS Architecte 
en bas à droite.  
34,9 x 25,7 cm  
Marques d’usage, salissures, taches, manques.    

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).     

300 / 500 €

124 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et gouache sur papier.   
Vers 1929.    
38,7 x 31,4 cm  
Marques d’usage, salissures, rousseurs, légères 
traces d’humidité, légères pliures.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Bibliographie :   
- Répertoire du goût moderne V – Éditions Albert 
Lévy, Paris, 1929. Le projet de ce tapis reproduit 
planche 40.    
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre 
Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes 
– Catalogue de l’exposition organisée à la Villa 
Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions 
Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. La 
planche issue du Répertoire du goût moderne V, sur 
laquelle figure le projet de ce tapis, reproduite page 
45.     

300 / 500 €
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125 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986) – 7 ŒUVRES (COLLAGES)  
7 projets originaux de tapis  
Collages.   
Papiers gouachés découpés.  
Contrecollés sur des papiers cartonnés.   
Dimensions  collages seuls : 17,4 x 12 cm - 18 x 12 cm - 17,5 x 12 cm - 17,4 x 12 cm - 
15,9 x 12 cm - 16,5 x 15,8 cm - 17,5 x 12 cm  
Dimensions des supports : 32 x 24,5 cm - 31,7 x 24,5 cm - 32 x 24,5 cm- 32 x 24,5 cm - 
32 x 24,5 cm - 32 x 24,5 cm- 32 x 24,5 cm  
Marques d’usage, salissures, légères insolations, des parties décollées.    

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).      

1 000 / 2 000 €
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126 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Triangles et arcs de cercle  
Projet original de tissu d’ameublement.   
Crayon et gouache sur papier.   
Vers 1927.    
41,7 x 27,7 cm   
Marques d’usage, salissures, tache, déchirures, 
pliures, deux trous d’épingle, petits manques à 
la gouache.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Note :   
Notre projet de tissu d’ameublement correspond 
au tissu MANILLE, référence F3712, et au papier 
peint du même nom, référence FP941, toujours 
édités par la maison Pierre Frey.    

Archives :   
Patrimoine Pierre Frey – Notre projet correspond 
au patron numéro 1743 conservé dans cette 
maison.    

Exposition et œuvre en rapport :   
Salon des Artistes Décorateurs, Paris, 1928 – Des 
rideaux reprenant le même motif présentés lors de 
cette manifestation.    

Bibliographie :  
- Mobilier et Décoration – N° 10 de septembre 
1928. Une toile imprimée reprenant le même 
motif reproduite page 164.   
- Art & Décoration – N° 6 de juin 1928. Une toile 
imprimée reprenant le même motif reproduite 
page 166.   
- La Demeure Française – N° 2 de l’été 1928. Des 
rideaux reprenant le même motif reproduits page 
31.   
- Les Échos des industries d’art – N° 37 d’Août 
1928. Une étoffe imprimée reprenant le même 
motif reproduite page 8.   
- Intérieurs français au Salon des Artistes Décorateurs 
Paris 1928 – Éditions Charles Moreau, Paris, 
1928. Des rideaux reprenant le même motif 
reproduits planche 36.   
- L’Art Vivant – N° 161 de juin 1932. Des rideaux 
reprenant le même motif reproduits page 291.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre 
Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes 
– Catalogue de l’exposition organisée à la Villa 
Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions 
Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. Une 
empreinte sur papier du motif reproduite page 56 
et en couverture ; et une toile de coton imprimée 
reprenant le motif, reproduite page 57.   
- Élise Djo-Bourgeois Collection – Catalogue de la 
maison Pierre Frey, Éditions Pierre Frey, Paris, 
2022. Notre projet à rapprocher de tissus et 
papiers peints reproduits sous plusieurs variantes 
de couleurs dans le catalogue, non paginé.    

300 / 500 €

127 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tissu d’ameublement  
Crayon, feutre et gouache sur papier.   
Croquis et annotations au crayon au verso.   
23,1 x 29,4 cm  
Marques d’usage, salissures, petites rousseurs, trous 
d’épingle à chaque angle, tache, petits manques à la 
gouache.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit 
Djo-Bourgeois).     

300 / 500 €
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128 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tissu d’ameublement  
Crayon et gouache sur papier.   
Porte le cachet DJO-BOURGEOIS Décorateur 
en bas à droite.  
51 x 35 cm  
Marques d’usage, salissures, déchirures, 
pliures, taches, légères traces d’humidité, 
nombreux petits trous.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).     

300 / 500 €

129 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et gouache sur calque.  
Contrecollé sur papier.   
Vers 1926-1927.   
46,4 x 20,4 cm   
Marques d’usage, salissures, petits manques, petite 
déchirure, trace de colle au verso.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit 
Djo-Bourgeois).    

Collection publique et œuvre en rapport :   
Villa Noailles, Hyères – Un tapis au point noué provenant 
de l’aménagement des chambres d’amis du vicomte de 
Noailles, daté de 1926-1927, proche de notre projet, est 
conservé dans cette institution.    

Archives :   
Bibliothèque Forney, Paris – Notre projet à rapprocher 
d’un tapis reproduit sur une photographie d’époque 
conservée dans cette institution sous la cote Res Ico 
5100 Fol pl. 2.    

Bibliographie :   
- Art & Décoration – N° 10 d’octobre 1931. Notre projet 
à rapprocher du tapis reproduit page 110.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – 
Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes – Catalogue 
de l’exposition organisée à la Villa Noailles, Hyères (6 
avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, 
Hyères/Bruxelles, 2019. Notre projet à rapprocher du 
tapis reproduit page 36.     

400 / 600 €
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130 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tissu d’ameublement  
Crayon, aquarelle et gouache sur papier.   
Le verso montrant une étude de quadrillage 
au crayon.   
Timbre sec à l’un des angles.   
49 x 63,7 cm   
Marques d’usage, salissures, manques, taches, 
trous d’épingle, traces d’humidité, large pliure 
en son centre, déchirure.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).     

200 / 300 €

131 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Angles droits dans des bandes obliques  
Projet original de toile imprimée.   
Crayon et gouache sur papier.   
Vers 1928.   
43,6 x 56,5 cm   
Marques d’usage, manques, salissures, 
déchirures, pliures, trous d’épingles.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).    

Bibliographie :   
- Répertoire du goût moderne I – Éditions Albert 
Lévy, Paris, 1928. Notre projet à rapprocher de la 
toile imprimée reproduite planche 31.   
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre 
Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes 
– Catalogue de l’exposition organisée à la Villa 
Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions 
Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 2019. 
Notre projet à rapprocher de la toile imprimée 
reproduite page 21 sur une reproduction de la 
planche 31 du Répertoire du goût moderne I, et des 
étoffes tissées, éditées par Metz & Co, reproduites 
pages 116 et 117.     

200 / 300 €

132 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et pastel sec sur papier.   
33,1 x 24,7 cm   
Marques d’usage, salissures, pliure à l’angle 
supérieur droit.    

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois 
(dit Djo-Bourgeois).     

200 / 300 €
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133 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986)  
Projet original de tapis  
Crayon et pastel sec sur papier.   
Vers 1932.   
33,1 x 24,5 cm   
Marques d’usage, salissures, petit manque, petites pliures.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).    

Archives :   
Bibliothèque Forney, Paris – Un projet de tapis similaire, avec variante de 
couleurs, est conservé dans cette institution sous la cote Res Ico 5100 Fol pl. 99.   

Bibliographie :   
Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – Élise Djo-Bourgeois, 
impressions modernes – Catalogue de l’exposition organisée à la Villa Noailles, 
Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, Hyères/Bruxelles, 
2019. Un projet de tapis similaire, avec variante de couleurs, reproduit page 114.    

200 / 300 €

134 – ÉLISE DJO-BOURGEOIS (1894-1986) CRÉATRICE 
TEXTILE & METZ&CO AMSTERDAM-LA HAIE 
ÉDITEUR  
Tapijten Ontwerp Djo-Bourgeois, 1930  
Publicité.  
Impression sur papier rehaussée par l’artiste.  
1930.   
27,5 x 18,5 cm   
Marques d’usage, salissures, pliures, manques de gouache, 
ondulations en partie haute.     

Provenance :   
Ancienne collection Élise et Georges Bourgeois (dit Djo-Bourgeois).    

Note :   
Notre projet de tapis correspond au tapis MALMO, référence FT421, 
toujours édité par la maison Pierre Frey.    

Archives :   
Bibliothèque Forney, Paris – Notre projet à rapprocher d’un tapis 
reproduit sur plusieurs photographies d’époque conservées dans cette 
institution sous les cotes Res Ico 5100 Fol pl. 38, pl. 40, pl. 47, pl. 48 et pl. 58.    

Exposition et œuvre en rapport :   
Salon d’Automne, Paris, 1927 – Un tapis à rapprocher de notre projet présenté lors de cette manifestation.   

Bibliographie :   
- Les Échos des industries d’art – N° 29 de décembre 1927. Le projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 24.   
- Répertoire du goût moderne II – Éditions Albert Lévy, Paris, 1929. Un projet de tapis similaire, avec variante de 
couleurs, reproduit planche 32.   
- Les Échos d’Art – N° 64 de novembre 1930. Le projet à rapprocher d’un tapis reproduit page 22.   
- Les Échos d’Art – N° 69 d’Avril 1931. Le projet de tapis de notre publicité à rapprocher d’un tapis reproduit page 16.  
- Stéphane Boudin-Lestienne et Alexandre Mare – Élise Djo-Bourgeois, impressions modernes – Catalogue de 
l’exposition organisée à la Villa Noailles, Hyères (6 avril – 15 juin 2019), Éditions Villa Noailles/AAM, Hyères/
Bruxelles, 2019. Une publicité identique reproduite page 94.   
- Anne Bony – Djo Bourgeois – Éditions du Regard, Paris, 2020. Le projet de tapis à rapprocher des tapis reproduits 
pages 58 et 137.  
- Élise Djo-Bourgeois Collection – Catalogue de la maison Pierre Frey, Éditions Pierre Frey, Paris, 2022. Notre projet à 
rapprocher de tapis reproduits sous deux variantes de couleurs dans la catalogue, non paginé.     

200 / 300 €
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135 – MARIE DAVID (XIXe-XXe) – 
ÉCOLE NATIONALE D’ART 
DÉCORATIF DE LIMOGES  
Géranium lierre, 1889  
Grand plat creux.  
Épreuve en porcelaine émaillée 
polychrome et à l’or ; le décor simulant 
un cloisonné.  
Marquée École Nationale d’Art Décoratif 
de Limoges – Marie DAVID – 6 février 
1889 – Les crèches au revers.  
D. 31,5 cm     

100 / 200 €

136 – THÉODORE DECK 
(1823-1891) CÉRAMISTE & 
ÉLISA HIARD (1841-1909) 
PEINTRE-DÉCORATRICE  
Iris et Narcisses, 1881  
Plat circulaire ; présenté dans un 
encadrement d’époque en bois 
noirci.  
Épreuve en céramique 
émaillée ; le décor à l’avers traité 
polychrome sur fond bleu.  
Signé et daté HIARD 1881 sur 
l’avers, marqué du cachet en creux 
Th. DECK, titré et numéroté 35 
au revers.  
D. céramique seule (à vue) : 29 cm     

800 / 1 200 €

Arts décoratifs 
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138– MAX BLONDAT (1872-1925) 
Bébé au maillot, version pot couvert, le motif 
conçu vers [1914]
Pot couvert ou pot à cotons. 
Épreuve en céramique émaillée monochrome ; 
l’émail à l’aspect velouté et mat. 
Édition ancienne. 
Signée Max BLONDAT à la base à l’arrière 
et porte la marque de la manufacture sous la 
base. 
H. 36 cm 
Bibliographie :  
- Léandre Vaillat – Les sculptures de Max Blondat – 
Catalogue de l’exposition au Musée Galliera, Paris, 
1926, éditions du Musée Galliera, Paris, 1926. 
Un exemplaire en étain (ou variante en une seule 
partie) fut présenté lors de cette manifestation 
sous le numéro 5 du catalogue. 
- Bruno Foucart et Alice Fleury – Les sculptures 
de Max Blondat (1872-1925) du Modern Style à 
l ’Art déco – Catalogue de l’Exposition au Musée 
départemental de l’Oise en 1979, éditions du 
Musée départemental de l’Oise, Beauvais, 1979. 
Un modèle similaire (ou variante en une seule 
partie) présenté sous le numéro 7 du catalogue.
1 200 / 1 500 €

137 – TRAVAIL FIN XIXe SIÈCLE 
Souvenir Moulin de beurre, Paris, 1894
Masque d’applique. 
Épreuve en plâtre ; la coiff e patinée. 
Monogrammé et porte la mention Souvenir 
Moulin de beurre, Paris, 1894 au dos. 
H. 19 cm 
Un éclat dans la chevelure et un autre sous le 
menton.
100 / 200 €



139 –

140 –

141 –
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140 – TRAVAIL D’ÉPOQUE ART DÉCO  
COMMUNÉMENT ATTRIBUÉ À ROBJ 
Le Fakir 
Veilleuse brûle-parfum. 
Épreuve en porcelaine émaillée polychrome et à l’or au four. 
Vers 1925. 
H. 17 cm – L. 14 cm
Couvercle rapporté. 
150 / 200 €

139 – GÉO CONDÉ SCULPTEUR & FAÏENCERIE DE SAINT-
CLÉMENT 
Pingouin 
Important sujet décoratif. 
Épreuve en céramique émaillée polychrome et blanc craquelé. 
Vers 1930. 
Signé Géo CONDÉ sur le tertre à gauche et porte le cachet circulaire 
de la manufacture à l’intérieur sous la base. 
H. 47 cm 
Importants sauts d’émail sur le bec et les pattes palmées, éclats en 
pourtour de la base. 
200 / 300 €

141 – PABLO PICASSO (1881-1973) &  
ATELIER MADOURA 
Picador, modèle créé le [5 août 1952] 
Pichet tourné. 
Réplique authentique, éditée à cinq cents 
exemplaires réalisés chez Madoura. 
Épreuve en terre de faïence rouge ; décor 
paraffi  ne ; émail noir ; rouge, noir. 
Porte les cachets en creux Édition PICASSO
et MADOURA Plein feu sous la base.  
H. 13,5 cm 
Bibliographie : 
Alain Ramié - Picasso, catalogue de l ’œuvre 
céramique édité 1947-1971 - Éditions Madoura, 
1988. Modèle identique reproduit page 89 sous le 
numéro 162 du catalogue.
1 500 / 2 000 €



143 –

142 –
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142 – DANS LE GOÛT DE FRÈRE DANIEL 
DE MONTMOLLIN (NÉ EN 1921) À 
TAIZÉ 
Important vase balustre à col annulaire 
Épreuve en grès émaillé polychrome. 
Signé d’un cachet-monogramme sous la base. 
H. 35,5 cm
100 / 200 €

143 – GASTON SUISSE (1896-1988) 
Veuves dominicaines sur des branches d’eucalyptus
Panneau décoratif ; vue verticale.  
Laque polychrome gravée  sur fond de laque 
écaille ; rehauts d’or dans les parties gravées.  
Signé Gaston SUISSE à la laque rouge en bas à 
gauche.  
71 x 23,5 cm 
Important : 
Nous remercions M. Dominique Suisse, fi ls et 
ayant droit de l’artiste, de nous avoir aimablement 
confi rmé l’authenticité de cette œuvre. 
1 500 / 2 500 €
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144 – TRAVAIL DE STYLE ART DÉCO 
Paire de suspensions à 6 lumières chacune 
Les montures en bronze patiné. 
Les verreries de type Banane en verre moulé-pressé. 
H. 57 cm – D. 62 cm 
Éclats épars aux extrémités des pièces en verre ; non 
visibles une fois les cache-ampoules montés.
2 000 / 3 000 €



147 –146  –

détail lot 146 –

145 –
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146 – RENÉ LALIQUE (1860-1945) – LE 
MODÈLE CONCU PAR SUZANNE 
LALIQUE-HAVILAND (1892-1989) 
Houppes, le modèle conçu en [1921]
Boîte circulaire. 
Le couvercle en verre opalescent moulé-
pressé, la base en verre blanc (très 
légèrement opalescent) moulé-pressé satiné 
(Réf. Marcilhac 29). 
Signée R. LALIQUE en relief sur le couvercle ; 
porte l’étiquette ancienne de la boutique 
MAJORELLE sous la base. 
H. 4,5 cm – D. 14 cm
600 / 700 €

147 – RENÉ LALIQUE (1860-1945) 
Ajaccio, modèle créé le [2 février 1938]
Vase cornet ; le décor en haut-relief. 
Épreuve en verre moulé-pressé et en grande 
partie satiné (Réf. Marcilhac 10-914). 
Signé R. LALIQUE France, sous la base. 
H. 20 cm
400 / 600 €

145– DANS LE GOÛT DE JOSETTE 
HÉBERT-COËFFIN (1908-1974) 
Couple de canards 
Sculpture. 
Épreuve en marbre blanc. 
L. 12 cm 
Un infi me éclat sur le pourtour de la base.
150 / 200 €



150 –

149 –

148 –

67 — Arts décoratifs du XXe siècle —

148– JEAN LUCE (1895-1945) 
Grand vide-poche moderniste 
Épreuve en épaisse dalle de verre ; le motif 
central géométrique profondément dégagé au 
jet de sable, l’aile au tain argenté.  
Les parties latérales terminées au centre par 
un chanfrein afi n de former prises.  
Vers 1930.  
H. 3 cm – L. 49 cm – l. 27,3 cm 
300 / 500 €

150 – CRISTAL DE BOHÈME 
(POSSIBLEMENT HAIDA OU  
HARRACH GLASSFABRIK) 
Frise d’enfants aux fl eurs et aux fruits 
Grand drageoir. 
Épreuve en cristal taillé. 
Le décor titre réalisé aux émaux polychromes.
La base et le couvercle enrichis de motifs 
géométriques émaillés noir. 
H. 37 cm 
Un petit éclat en pourtour de la base.
120 / 150 €

149 – ANDRÉ  THURET (1898-1965) 
Coupe quadrilobée 
Épreuve en verre légèrement miel 
modelé à chaud. 
Signée André THURET, à la pointe 
sous la base. 
H. 7 cm – D. 20,5 cm
150 / 250 €



151 –

152 –
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151 – HENRI PERNOT (1859-1937) 
Jeune bretonne 
Sculpture. 
Épreuve en bronze doré. 
Fonte d’édition ancienne ; premier quart du 
XXe siècle. 
Signée H. PERNOT et porte le cachet de 
fondeur SIOT Paris et le numéro 529 C sur le 
pourtour de la terrasse. 
H. 39,5 cm  
Très légère usure à la dorure sur le bout du 
nez. 
300 / 500 €

152 – HUGO LEVEN (1874-1956)  
Nu parmi des hortensias et des fl eurs de ginkgo, 
vers 1900
Très important vase en métal argenté ; le 
personnage féminin en ronde-bosse, les 
motifs fl oraux en relief. 
La base quadripode et curviligne. 
Édition d’époque Art nouveau ( Jugendstil) ; 
possiblement par la manufacture Kayser 
Sohn (Allemagne).  
Signé H. LEVEN vers la base du vase. 
H. 70 cm 
Petits enfoncements.
700 / 800 €



69 — Arts décoratifs du XXe siècle —

153 – JACQUES JOIGNEAUX 
(1923-2011) 
La Danseuse de ballet 
Sculpture. 
Orme patiné brun. 
Vers 1950. 
Non signée, porte une 
ancienne étiquette 
d’exposition avec le N° 1609
sur la terrasse. 
H. 150 cm – L. 96 cm 
Usures à la patine. 
Provenance :
Ancienne collection de l’artiste.
1 500 / 2 000 €





Sculpteur d’origine russe, Séraphin Soudbinine 
incarne l’un des symboles de la renaissance 
artistique russe qui s’amorça au tournant du 
siècle1. D’abord acteur au théâtre de Moscou, il 
s’essaya à la sculpture, créant des bustes inspirés 
des comédiens qui partageaient la scène avec 
lui, comme Constantin Stanislavski (1863-
1938). Très vite attiré par la scène artistique 
parisienne d’avant-garde, comme nombre de ses 
compatriotes, il abandonna sa carrière d’acteur et 
s’installa à Paris en 1904, avec le soutien financier 
de Savva Morozov (1862-1905). Sa rencontre 
avec Auguste Rodin (1840-1917) dès son arrivée 
en France confirma sa vocation pour la sculpture, 
qu’il cultiva et perfectionna aux côtés du maître 
de Meudon en devenant son élève puis son 
assistant pendant presque dix ans. Assimilant ses 
techniques plastiques, Soudbinine développa en 
parallèle ses propres sculptures, à l’expression très 
personnelle – notamment des portraits et bustes 
d’artistes russes, qu’il présenta dans les salons de 
l’époque. 
Figurant les nombreuses têtes d’affiches russes 
qui connaissaient un grand succès en Europe, 

son œuvre s’ancra dans les arts de la scène dès ses premières réalisations. À cette époque, l’opéra russe 
et les Ballets russes dirigés par Diaghilev (1872-1929) triomphaient sur les scènes londoniennes et 
parisiennes. C’est donc sans surprise qu’en 1913 il se vit confier la mission de créer des modèles d’acteurs 
et de danseuses russes célèbres pour la Manufacture Impériale de Porcelaine de Saint-Pétersbourg. Bien 
qu’il se dise ou s’écrive parfois que cet ordre soit venu directement du Tsar, c’est en réalité N. Kachalov, 
ingénieur de la manufacture, qui eut cette idée à la suite d’une visite du musée de la Manufacture de 
Sèvres la même année. Ayant observé une statuette de ballerine en porcelaine, il décida de confier la 
réalisation de modèles russes à un sculpteur russe établi et apprécié en France, en l’occurrence Séraphin 
Soudbinine, d’autant plus que celui-ci était familier avec le monde du théâtre et connaissait de nombreux 
artistes. Ainsi, le sculpteur devait réaliser ou reprendre des modèles basés sur les chanteurs d’opéra Fédor 
Chaliapine (1873-1938) et Leonid Sobinov (1872-1934), et sur les danseuses du Ballet impérial Anna 
Pavlova (1881-1931) et Tamara Karsavina (1885-1978). Ces quatre modèles en porcelaine devaient 
être livrés à la Manufacture, déjà peints, dans l’année. Soudbinine suivit alors ces artistes lors de leurs 
différentes représentations afin d’en réaliser les modèles – à ceci près que Chaliapin refusa de poser pour 
le sculpteur, ne le laissant travailler qu’à partir de photographies, et le poussant alors à abandonner l’idée 
de le représenter dans l’un de ses rôles phares. A contrario, Soudbinine créa quatre modèles d’après La 
Pavlova, qu’il suivit à Londres où elle résidait de manière permanente. Il la figura dans trois de ses rôles ; 
en Gisèle, puis en Bacchante, figure issue du ballet des Saisons, et enfin, dans son rôle le plus célèbre, La 
Mort du cygne. Soudbinine réussira à traduire dans ces figures des acteurs des Saisons Russes une certaine 
élégance et une expressivité indissociables de leur art. Souhaitant exposer ces modèles, il obtint, malgré 
de nombreux désaccords avec la Manufacture Impériale, l’autorisation de les reproduire dans d’autres 
matériaux que la porcelaine – à la condition qu’il ne les réalise pas avant que la Manufacture n’ait eu le 
temps de produire, peindre et mettre en vente les figurines issues des modèles originaux. Ces œuvres, qu’il 
exposa à travers l’Europe, ainsi que dans son pays natal, témoignent véritablement de cette apogée des 
échanges culturels russes et occidentaux du début du XXe siècle.
La provenance des pièces proposées dans cette vacation ne fait que renforcer ces ponts établis entre les 
deux cultures et cet environnement des arts de la scène ; puisque détenues par la descendance de Pierre 
Pitoëff (c. 1880-1962) célèbre costumier de théâtre et frère de Georges Pitoëff (1884-1939), acteur et 
décorateur de théâtre, tous deux d’origine russe.

_____  
1 Source des informations biographiques de ce texte : Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at 
the turning point : from Art Nouveau to Art Déco – Éditions Tabula Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010, p. 103-
124 : « Chapter 1 : Early works of Soudbinine ».

Séraphin SOUDBININE (1867-1944)
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154 – SÉRAPHIN SOUDBININE (1867-1944) (SERAFIM NIKOLAYEVICH 
(GOLOVASTIKOV) SUDBININ, DIT)   
Anna Pavlova dans La Mort du Cygne, le modèle créé en [1913], porte un n° 01  
Sculpture.  
Épreuve en bronze patiné vert antique nuancé.  
Fonte d’édition ancienne.  
Signée et située SOUDBININE London et porte la mention 01 (numérotation ?) 
sur l’épaule gauche et porte le cachet de Alexis RUDIER Fondeur Paris à l’arrière.  
31,5 x 43 x 25 cm    

Provenance :   
Collection X., Paris. Descendant de Pierre Pitoëff (c. 1880-1962). Pierre Pitoëff, célèbre 
costumier de théâtre et frère de Georges Pitoëff (1884-1939), acteur et décorateur de 
théâtre, tous deux d’origine russe.   
À noter :   
En 1905, le danseur et chorégraphe Michel Fokine (1880-1942) crée pour la danseuse 
étoile Anna Pavlova le ballet La Mort du Cygne inspiré du Cygne du Carnaval des animaux 
de Camille Saint-Saëns (1835-1921). La chorégraphie de ce ballet évoque les derniers 
moments d’un cygne. Joué pour la première fois en 1907 au Théâtre Mariinsky, à Saint-
Pétersbourg, Anna Pavlova continuera de danser ce ballet mythique jusqu’à la fin de sa vie. 
L’attitude de ce buste rappelle ainsi, en plus du costume de Pavlova, l’issue de ce ballet qui 
voit le cygne finalement vaincu par la mort, la tête dignement déposée entre ses ailes.    
Collections publiques et œuvres en rapports :   
- Fine Arts Museum of San Francisco, California Palace of the Legion of Honor, San Francisco 
– Une épreuve en bronze de notre modèle de sculpture est conservée dans cette institution 
sous le numéro d’inventaire T&D 1962.141.   
- Bibliothèque-musée de l ’Opéra, Paris – Une variante en marbre blanc du modèle de notre 
sculpture est conservée dans cette institution sous le numéro d’inventaire MUSEE-887.   
- Archives d’État de la littérature et de l ’art (РГАЛИ), Moscou – Deux photographies 
d’époque montrant une variante en marbre et une épreuve en terre de notre modèle de 
sculpture sont conservées dans cette institution sous les numéros d’inventaire Ф. 2741. 
Оп. 1. Ед. хр. 4. Л. 1–2 et 3–4.    
Archives et œuvres en rapport :   
- Catalog of American Portraits, National Portrait Gallery & Smithsonian, Washington – 
L’épreuve en bronze de notre modèle de sculpture conservée à San Francisco est répertoriée 
dans ce catalogue sous le numéro d’inventaire T&D1962.141 LH.   
- National Portrait Gallery, Photographs Collection, Londres – Notre sculpture à rapprocher 
d’une photographie de Frans van Riel intitulée Anna Pavlova in ‘The Dying Swan’  (c. 
1928), conservée dans cette institution sous le numéro d’inventaire NPG x139574.    
Exposition et œuvre en rapport :   
Pavlova, A Commemorative Exhibition Celebrating the Dancer’s Art – Fine Arts Museum of 
San Francisco, California Palace of the Legion of Honor, San Francisco, du 31 janvier au 
26 avril 1981. L’épreuve en bronze de notre modèle de sculpture conservée à San Francisco 
fut exposée lors de cette manifestation.    
Bibliographie et œuvres en rapport :   
- The Sketch – N° 1069 du 23 juillet 1913. Une photographie montrant Anna Pavlova 
posant devant Soudbinine pour la réalisation de ce buste est reproduite en couverture.   
- Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at the turning point : from Art Nouveau 
to Art Déco – Éditions Tabula Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010. Une épreuve en biscuit de 
notre modèle de sculpture est reproduite page 30, sous le numéro 45 ; l’épreuve en bronze 
de notre sculpture conservée à San Francisco est reproduite page 39, sous le numéro 59 ; 
une variante en marbre et une épreuve en terre sont reproduites page 28, sous les numéros 
42 et 43. Deux photographies montrant Anna Pavlova posant devant Soudbinine pour ce 
buste sont reproduites pages 25 et 26, sous les numéros 37 et 38.    
- Sculptural, Plastique : Serafim Soudbinine – Catalogue de l’exposition organisée à Nijni 
Novgorod, du 18 mai au 30 juin 2023. Une variante en marbre de notre modèle de 
sculpture est reproduite page 75, sous le numéro 28 du catalogue, et une épreuve en terre 
reproduite page 76, sous le numéro 29.    

8 000 / 12 000 €
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155 – SÉRAPHIN SOUDBININE (1867-1944) (SERAFIM NIKOLAYEVICH 
(GOLOVASTIKOV) SUDBININ, DIT)   
Anna Pavlova en Bacchante, le modèle créé en [1913]  
Sculpture.  
Épreuve en bronze patiné vert antique nuancé.  
Fonte d’édition ancienne.  
Base circulaire en marbre noir.  
Signée et située S. SOUDBININE London sur la terrasse et porte le cachet de 
Alexis RUDIER Fondeur Paris sur la tranche de la terrasse.  
H. bronze seul : 37,5 cm  
H. totale : 40 cm    

Provenance :   
Collection X., Paris. Descendant de Pierre Pitoëff (c. 1880-1962). Pierre Pitoëff, célèbre 
costumier de théâtre et frère de Georges Pitoëff (1884-1939), acteur et décorateur de 
théâtre, tous deux d’origine russe.   
À noter :   
Cette sculpture fait référence au quatrième tableau du ballet des Saisons créé par le 
chorégraphe français Marius Petipa (1818-1910), sur une musique composée par  
Alexandre Glazounov (1865-1936). Ce tableau présente un paysage d’automne 
figurant une Bacchante prenant part, au même titre que les autres figures des saisons, à 
la « Bacchanale d’Automne ». La Pavlova interprétera notamment le personnage de la 
Bacchante en 1907.    
Collection publique et œuvre en rapport :   
Fine Arts Museum of San Francisco, California Palace of the Legion of Honor, San Francisco – 
Une épreuve en bronze de notre modèle de sculpture est conservée dans cette institution 
sous le numéro d’inventaire T&D 1962.132.    
Archives et œuvres en rapport :   
- Catalog of American Portraits, National Portrait Gallery & Smithsonian, Washington  – 
L’épreuve en bronze de notre modèle de sculpture, conservée à San Francisco, est 
répertoriée dans ce catalogue sous le numéro d’inventaire T&D1962.132 LH.   
- New York Public Library, New York – Notre sculpture à rapprocher d’une photographie 
d’Herman Mishkin intitulée Anna Pavlova in Autumn Bacchanale (1910), conservée dans 
cette institution sous la cote MGZEA Pavlova, Anna, no. 318.    
Expositions et œuvres en rapport :   
- XIIIe Exposition de l ’Union des Artistes Russes, Moscou – Une épreuve du modèle de notre 
sculpture fut exposée lors de cette manifestation.   
- Pavlova, A Commemorative Exhibition Celebrating the Dancer’s Art – Fine Arts Museum 
of San Francisco, California Palace of the Legion of Honor, San Francisco, du 31 janvier 
au 26 avril 1981. L’épreuve en bronze de notre modèle de sculpture conservée à San 
Francisco fut exposée lors de cette manifestation.   
- Sculptural, Plastique : Serafim Soudbinine – Nijni Novgorod, du 18 mai au 30 juin 2023. 
Une épreuve en bronze de notre modèle de sculpture, issue d’une collection privée, fut 
exposée lors de cette manifestation.    
Bibliographie et œuvre en rapport :   
- Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at the turning point : from Art Nouveau to 
Art Déco – Éditions Tabula Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010. L’épreuve en bronze de notre 
modèle de sculpture conservée à San Francisco est reproduite page 29, sous le numéro 44 
du catalogue.   
- Sculptural, Plastique : Serafim Soudbinine – Catalogue de l’exposition organisée à Nijni 
Novgorod, du 18 mai au 30 juin 2023. Une épreuve en bronze de notre modèle de 
sculpture, conservée dans une collection privée, est reproduite pages 36 et 38, sous le 
numéro 3 du catalogue.    

2 500 / 3 500 €
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156 – SÉRAPHIN SOUDBININE (1867-1944) 
(SERAFIM NIKOLAYEVICH  
(GOLOVASTIKOV) SUDBININ, DIT)   
Feodor Ivanovich Chaliapin dit Chaliapine, le 
modèle créé vers [1907]  
Portrait sculpté.  
Épreuve en bronze patiné vert antique nuancé. 
Fonte à la cire perdue.  
Fonte d’édition ancienne.  
Titré en cyrillique en façade.  
Signé et situé S. SOUDBININE Paris et porte 
le cachet de fondeur A. A. HÉBRARD Cire 
perdue et le date (19)07 sur le côté droit du 
socle.  
H. 22,3 cm    

Provenance :   
Collection X., Paris. Descendant de Pierre Pitoëff 
(c. 1880-1962). Pierre Pitoëff, célèbre costumier 
de théâtre et frère de Georges Pitoëff (1884-
1939), acteur et décorateur de théâtre, tous deux 
d’origine russe.   

À noter :   
Soudbinine réalisa plusieurs portraits sculptés représentant le chanteur d’opéra Fédor Chaliapine dès 1907. En 1913, 
à la suite de la commande de la Manufacture Impériale de Porcelaine de Saint-Pétersbourg, il fut chargé de créer une 
statuette du chanteur. Néanmoins, celui-ci refusa de poser pour lui et ne laissa au sculpteur que des photographies pour 
réaliser ce portait, aussi Soudbinine aurait repris une sculpture plus ancienne ou bien abandonné la réalisation de cette 
statuette de Chaliapine incarnant l’un de ses célèbres rôles.    

Collections publiques et œuvres en rapport :  
- The State Tretjakov Gallery, Moscou – Deux bustes en bronze de Chaliapine, à rapprocher de notre sculpture, sont 
conservés dans cette institution sous les numéros d’inventaire Inv. N CK-217 et Inv. N 29591.   
- Musée d’État du Théâtre et de la Musique, Saint-Pétersbourg – Un buste en bronze de Chaliapine, à rapprocher de notre 
sculpture, est conservé dans cette institution sous le numéro d’inventaire КП 196089/746 СК 300.    

Bibliographie et œuvres en rapport :   
- Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at the turning point : from Art Nouveau to Art Déco – Éditions Tabula 
Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010. Notre sculpture à rapprocher de deux bustes en bronze de Chaliapine, datés de 1907, 
reproduits page 19 sous les numéros 29 et 30 du catalogue.   
- Sculptural, Plastique : Serafim Soudbinine – Catalogue de l’exposition organisée à Nijni Novgorod, du 18 mai au 30 
juin 2023. Notre sculpture à rapprocher du buste de Chaliapine de 1907, conservé au musée d’État du Théâtre et de la 
Musique de Saint-Pétersbourg, reproduit page 51 sous le numéro 9 du catalogue.    

1 000 / 1 500 €
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157 – SÉRAPHIN SOUDBININE (1867-1944) 
(SERAFIM NIKOLAYEVICH  
(GOLOVASTIKOV) SUDBININ, DIT)   
Satyre et bacchante  
Sculpture.  
Épreuve en bronze doré.  
Fonte d’édition ancienne.  
Base circulaire en marbre noir.  
Signée SOUDBININE sur la terrasse et porte 
le cachet de Alexis RUDIER Fondeur Paris sur 
la tranche de la terrasse.   
H. bronze seul : 18,5 cm  
H. totale : 20,5 cm    

Le Satyre – La Nymphe  
Thème célèbre de la mythologie gréco-romaine, le motif du satyre pourchassant une nymphe fut 
fréquemment illustré en histoire de l’art. À ces nombreuses interprétations viennent s’ajouter 
plusieurs versions du sculpteur Séraphin Soudbinine, dont deux groupes sculptés en bronze doré 
présentés ici. Ces sculptures montrent chacune un satyre - reconnaissable à ses pattes de bouc 
velues et ses oreilles pointues - essayant de séduire une nymphe, identifiée comme bacchante 
par sa coiffe en grappes de raisins. Dans la mythologie, ces deux créatures sont communément 
associées aux cortèges dionysiaques et, symboles d’ivresse et d’excès, incarnant les pendants 
masculins et féminins de la séduction. Aussi, nombre de représentations les figurent ensemble 
dans des scènes érotiques où ils jouent et se pourchassent. Tel est le cas ici, la première sculpture 
montrant une bacchante toute en volupté, chevauchant le dos d’un satyre ; la seconde figurant une 
bacchante agrippée au dos d’un satyre et l’embrassant.

Provenance :   
Collection X., Paris. Descendant de Pierre Pitoëff (c. 1880-1962). Pierre Pitoëff, célèbre costumier de théâtre et frère 
de Georges Pitoëff (1884-1939), acteur et décorateur de théâtre, tous deux d’origine russe.   

Bibliographie et œuvre en rapport :   
Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at the turning point : from Art Nouveau to Art Déco – Éditions Tabula 
Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010.  Notre sculpture à rapprocher d’un groupe sculpté en marbre de 1910 figurant un satyre 
et une nymphe, reproduit sur deux photographies d’époque page 18.    

1 000 / 1 500 €
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158 – SÉRAPHIN SOUDBININE (1867-1944) (SERAFIM NIKOLAYEVICH (GOLOVASTIKOV) 
SUDBININ, DIT)   
Satyre et bacchante s’embrassant  
Sculpture.  
Épreuve en bronze doré.  
Fonte d’édition ancienne.  
Base circulaire en marbre noir.  
Signée SOUDBININE sur la terrasse et porte le cachet de Alexis RUDIER Fondeur Paris sur la tranche de 
la terrasse.  
H. bronze seul : 19,5 cm  
H. totale : 21,5 cm    

Provenance :   
Collection X., Paris. Descendant de Pierre Pitoëff (c. 1880-1962). Pierre Pitoëff, célèbre costumier de théâtre et frère 
de Georges Pitoëff (1884-1939), acteur et décorateur de théâtre, tous deux d’origine russe.   

Bibliographie et œuvre en rapport :   
Ekaterina Khmelnitskaya – Serafim Soudbinine, at the turning point : from Art Nouveau to Art Déco – Éditions Tabula 
Rasa, Saint-Pétersbourg, 2010. Notre sculpture à rapprocher d’un groupe sculpté en marbre de 1910 figurant un satyre 
et une nymphe, reproduit sur deux photographies d’époque page 18.    

1 000 / 1 500 €
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159 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR & DÉCORATEUR  
Rare paire de fauteuils en hêtre découpé, mouluré et teinté  
Les façades d’accotoir en découpe et mouvementées ; les ceintures avant en arquées et formant les pieds 
antérieurs entièrement sabotés de laiton oxydé à l’éponge.  
Les pieds arrière de type Sabre.  
Les assises, les dossiers, les flancs, les accotoirs et les coussins garnis et tapissés de velours vert.  
H. 78 cm – L.  75 cm – P. 82 cm  
État d’usage.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.   

Bibliographie :  
- Mobilier et Décoration – N° 2 de février 1939. Modèle identique reproduit page 69.   
- Mobilier et Décoration – N° 2 de mai 1946. Modèle identique reproduit pages 8, 17 et 19.  
- Mobilier et Décoration  – N° 9 de septembre 1948. Modèle identique reproduit pages 16 et 21 dans un article 
entièrement consacré à Eugène Printz sous la plume de René-Jean.  
- Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du Regard, Paris, 1986. Un modèle identique reproduit pages 
204 et 285.    

20 000 / 30 000 €
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160 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR & DÉCORATEUR  
Rare canapé deux places en hêtre découpé, mouluré et teinté  
Les façades d’accotoirs en découpe et mouvementées ; les ceintures avant arquées et formant les pieds 
antérieurs entièrement sabotés de laiton oxydé à l’éponge.  
Les pieds arrière de type Sabre.  
L’assise, le dossier, les flancs, les accotoirs et les coussins garnis et tapissés de velours vert.  
H. 78 cm – L.  134 cm – P. 82 cm  
État d’usage.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.   

Bibliographie et œuvre en rapport :  
- Mobilier et Décoration – N° 9 de septembre 1948. Modèle identique reproduit page 21 dans un article entièrement 
consacré à Eugène Printz sous la plume de René-Jean.  
- Mobilier et Décoration – N° 2 de février 1939. Notre canapé ; déclinaison du fauteuil reproduit page 69.  
- Mobilier et Décoration – N° 2 de mai 1946. Notre canapé ; déclinaison du fauteuil reproduit pages 8, 17 et 19.  
- Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du Regard, Paris, 1986. Notre canapé ; déclinaison du fauteuil 
reproduit pages 204 et 285.    

10 000 / 20 000 €
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161 – JEAN SAINT GEORGES COLLABORATEUR/SUCCESSEUR D’EUGÈNE PRINTZ  
(1879-1948) & DÉCORATEUR  
Grande table de salon néoclassique en placage laqué noir  
Le plateau aux extrémités cintrées et en retrait.  
Les quatre pieds de type Gaine sabotés de laiton, anciennement oxydé à l’éponge.  
H. 43 cm – L.  125 cm – P. 40 cm  
État d’usage, usures et manques à la laque, sauts épars de placage, accidents et manques épars.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.    

1 500 / 2 000 €
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162 – JEAN SAINT GEORGES COLLABORATEUR/SUCCESSEUR D’EUGÈNE PRINTZ   
(1879-1948) & DÉCORATEUR  
Suite de trois élégantes tables gigognes laquées noir d’origine  
Les plateaux rectangulaires ; les pieds d’angle et de type Sabre.  
H. 64 cm – L. 49 cm – l. 30 cm & H. 60 cm – L. 42 cm – l. 30 cm & H. 55 cm – L. 34 cm – l. 30 cm  
État d’usage, usures et importants sauts et manques à la laque, un pied légèrement voilé sur la grande table.   

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges    

1 500 / 2 000 €
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163 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR 
DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR &  
DÉCORATEUR  
Rare et importante enfilade en marqueterie en damier 
laquée noir et en placage laqué noir  
La façade s’ouvre par quatre portes pleines agencées en 
lignes brisées simulant huit portes en accordéon.  
Chaque façade d’une demi-porte reçoit un jonc en 
laiton formant un motif géométrique ; le centre en 
marqueterie en damier et laquée noir.  
Les parties latérales reprennent ce décor en laiton et en 
marqueterie laquée.  
Les deux pieds de façade réalisés en bronze ; 
anciennement oxydé à l’éponge.  
Le dessus, au pourtour en doucine, en marqueterie en 
damier et laquée noir.  
Les intérieurs en placage de sycomore munis de 
tablettes, de tiroirs à l’anglaise et d’un bloc-tiroirs 
argentier.  
Les charnières de type Piano et la quincaillerie intérieure 
en laiton oxydé à l’éponge.  
Complète de ses deux clefs monogramme Eugène 
Printz en bronze d’origine.  
H. 114 cm – L.  246 cm – P. 48 cm  
État d’usage, usures et manques à la laque, sauts de 
placage, accidents et manques épars.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean 
Saint Georges.   

Bibliographie et œuvres en rapport :  
- Mobilier et Décoration  – N° 2 de mai 1946. Une variante 
reproduite page 10.  
- Mobilier et Décoration  – N° 9 de septembre 1948. Une 
variante reproduite page 17 dans un article entièrement 
consacré à Eugène Printz sous la plume de René-Jean.  
Mobilier et Décoration  – N° 2 de mars 1949. Variante 
reproduite page 26.  
- Le Décor d’aujourd’hui – N° 49 de 1949. Une variante 
reproduite page 41.  
- Mobilier et Décoration – N° 7 de septembre-octobre 1954. 
Variante reproduite page 334 dans un article consacré à des 
aménagements de Jean Saint-Georges composés avec des 
meubles d’Eugène Printz.  
- Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du 
Regard, Paris, 1986. Une variante reproduite pages 54-55.    

40 000 / 60 000 €
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164 – JEAN SAINT GEORGES COLLABORATEUR/SUCCESSEUR D’EUGÈNE PRINTZ   
(1879-1948) & DÉCORATEUR  
Rare et grande table rectangulaire en marqueterie en damier laquée noir et en placage laqué noir  
Le plateau, à ceinture en doucine et en retrait, reçoit un dessus en marqueterie en damier laquée noir.  
Les quatre pieds de type Gaine à décaissement sont sabotés de laiton, anciennement oxydé à l’éponge, et 
reçoivent chacun un astragale également en laiton.  
Chaque extrémité du plateau reçoit une allonge (fournie) ; l’une rectangulaire, l’autre cintrée.   
Sans allonge : H. 76 cm – L.  229 cm – P. 108 cm  
Avec allonges : H. 76 cm – L. 374 cm – P. 108 cm  
État d’usage, usures et manques à la laque, sauts épars de placage, accidents et manques épars.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.    

8 000 / 12 000 €
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165 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR & DÉCORATEUR  
Suite de 8 chaises en bois laqué noir  
Les pieds de type Gaine et se prolongeant, à l’arrière, en montants de dossier.  
Les assises en trapèze et les centres de dossier garnis et tapissés de velours vert aux finitions passepoilées.  
H. 95 cm – L.  50 cm – P. 49 cm  
État d’usage.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.   

Bibliographie :  
Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du Regard, Paris, 1986. Modèle identique reproduit page 286.    

5 000 / 8 000 €
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166 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR & DÉCORATEUR  
Cabinet-bar néoclassique en placage de palissandre.  
La façade s’ouvre par deux portes pleines soulignées chacune d’un jonc en laiton en ressaut formant un 
motif géométrique.  
Les quatre pieds de type Gaine sont chacun sabotés de laiton, oxydé à l’éponge, et enrichis d’un astragale 
également en laiton.  
L’intérieur en placage de sycomore et équipé d’une vitrine à 
l’encadrement en laiton oxydé à l’éponge et de tablettes en verre 
clair.  
La quincaillerie intérieure en laiton oxydé à l’éponge.  
Le dessus au pourtour en doucine.  
Complète de sa clef monogramme Eugène Printz en bronze 
d’origine.  
H. 155 cm – L.  111 cm – P. 38 cm  
État d’usage, sauts épars de placage, accidents et manques épars.   

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.  

Bibliographie :  
Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du Regard, 
Paris, 1986. Variante en laque rouge reproduite page 102.    

8 000 / 12 000 €
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167 – EUGÈNE PRINTZ (1879-1948) CONCEPTEUR DU MODÈLE – JEAN SAINT GEORGES 
COLLABORATEUR/SUCCESSEUR & DÉCORATEUR  
Suite de 3 tables gigognes.  
Les structures, ceintures et pieds de section carrée, en laiton oxydé à l’éponge.  
Les dessus, chacun constitué d’un panneau en technique mixte (peinture, laque et feuille d’or) au décor 
d’une scène moghole.  
H. 50 cm – L.  50 cm – P. 33 cm & H. 47 cm – L.  43 cm – P. 30 cm & H. 42 cm – L.  35 cm – P. 27 cm  
État d’usage, accidents et manques épars aux plateaux.    

Provenance :  
D’une importante et entière décoration réalisée par Jean Saint Georges.   

Bibliographie et œuvre en rapport :  
Guy Bujon & Jean-Jacques Dutko – Printz – Éditions du Regard, Paris, 1986. Un cabinet à deux portes, à rapprocher 
de nos tables gigognes, reproduit page 108.    

4 000 / 6 000 €



168 –

169 – 171 –
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168–  TRAVAIL VERS 1935-40 – SCHMIT & Co PARIS 
DÉCORATEUR – FABRICANT – ÉDITEUR 
Intéressant meuble de salon, anciennement meuble à 
musique, gainé toutes faces de son parchemin d’origine 
La façade en retrait s’ouvre par deux portes latérales 
encadrant une partie centrale à ouïes et traitée façon 
plis de serviette parcheminés découvrant un intérieur 
anciennement équipé d’une radio et d’un tourne-
disque. 
Le dessus présente un abattant central donnant accès 
au meuble à musique. 
La base en découpe aux pieds d’angle mouvementés 
laquée vert d’origine. 
H. 85 cm – L. 170 cm – P. 48 cm 
État d’usage, accidents, manques, salissures et 
frottements aux parties en parchemin. 
1 000 / 1 500 €

169– ROUSSEAU & LARDIN (ATTRIBUÉ À) 
Très élégante vitrine en palissandre et placage de 
palissandre 
Le corps quadrangulaire s’ouvre en façade par un tiroir 
surmonté d’une porte vitrée découvrant un intérieur à 
fond de glace recevant des étagères en verre clair ; les 
parties latérales reçoivent chacune une partie centrale 
vitrée encadrée d’un listel en palissandre. 
La base repose sur quatre hauts pieds de type Sabre.
Le tiroir est muni d’origine de prises en bronze doré.
Vers 1935. 
H. 160 cm – L. 87 cm – P. 36 cm 
État d’usage. 
À noter : 
Le dessin des prises des tiroirs est à rapprocher de ceux de 
certains modèles utilisés pour leur quincaillerie par Émile-
Jacques Ruhlmann puis par Alfred Porteneuve et Rousseau 
& Lardin dans les années 1930.
1 000 / 1 500 €



171 –

170 –
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170 – TRAVAIL DES ANNÉES 1940 DANS LE 
GOÛT D’ETIENNE-HENRI MARTIN 
(1905-1997)  
Paire de fauteuils de salon en bois (re)laqué noir 
Les jambages avant formant montants 
d’accotoir et aux réceptions simulant des 
enroulements.  
Les manchettes en trapèze,  les pieds arrières 
mouvementés.  
Les assises suspendues et les dossiers 
légèrement renversés (re)tapissés de velours 
rouge.  
H. 75 cm – L. 70 cm – P. 54 cm  
État d’usage, laque noire et tapisseries non 
d’origine.     

200 / 350 €

171– TRAVAIL VERS 1935-40 – SCHMIT & Co 
PARIS DÉCORATEUR-FABRICANT-
ÉDITEUR  
Grande commode traitée dans le goût néo-
baroque ; à 6 tiroirs sans traverse et entièrement 
parée de miroirs  
La ceinture en découpe et recevant une 
coquille en chêne sculpté et cérusé au centre.  
Les pieds d’angle figurant des feuilles 
d’acanthes et réalisés également en chêne 
sculpté et cérusé.  
Les prises modernistes en verre et collées.  
H. 84 cm – L. 160 cm – P. 47 cm  
Petits accidents et manques épars, taches 
éparses sur certain tain de miroir (vieillissement 
de la colle).     

1 000 / 1 500 €



175 –174 –

172 –

173 –
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172– TRAVAIL DE MURANO DES ANNÉES 1950-1960 
Pied de lampadaire 
La base et le fut en verre fumé ; les cabochons décoratifs godronnés en verre poudré 
or.  
Complet de son système électrique d’origine. 
Vendu sans abat-jour. 
H. 147 cm
200 / 300 €

173 – TRAVAIL DES ANNÉES 1950-60 COMMUNÉMENT PRESENTÉ SOUS 
LA PATERNITÉ DE JACQUES ADNET (1900-1984) 
Table d’appoint à un niveau d’entrejambe 
La structure en métal tubulaire entièrement gainée de cuir noir aux piqûres sellier. 
Le niveau d’entrejambe constitué de trois barres cylindriques en laiton. 
Le dessus tapissé de feutrine moutarde. 
Les pieds sabotés de laiton. 
H. 61 cm – L.  56 cm – P. 40 cm 
État d’usage, nombreux accidents et manques. 
300 / 500 €

174 – MAISON JANSEN 
Sabres en X 
Rare fauteuil pliant en acier brossé évoquant 
un siège de campagne (militaire). 
La structure simulant des sabres 
s’entrecroisant ; les pieds terminés par des 
sabots-griff es en laiton, les parties hautes 
recevant des motifs décoratifs également 
en laiton évoquant des boutons de rivure. 
L’assise en cuir noir tendu.  
Années 1960-70.  
H. 94 cm – L. 60 cm – P. 88 cm 
Manquent les lanières d’accotoir en cuir 
tendu.  
Bibliographie :  
Gérard van der Kemp (préface de) – Jansen – 
Société d’études et de publications économiques, 
Paris, 1971. Modèle identique reproduit pages 
132 et 133.
500 / 800 €

175 – REDA AMALOU (NÉ EN 1963)
DESIGN 
Ceci n’est pas un vase 
Vase à fl eurs séchées. 
Épreuve en bronze doré. 
Signé et numéroté E.A. 1/3 sous la 
base. 
H. 66 cm
700 / 800 €
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176 – CHARLES ET RAY EAMES (1907-1978 ET 1912-1988) DESIGNERS & MOBILIER 
INTERNATIONAL ÉDITEUR ET INTERFORM HERMAN MILLER ÉDITEUR  
Lounge chair, modèles 670 & 671 créés en [1956]  
Un fauteuil confortable pivotant et un ottoman ; les deux sièges appairés non d’origine.  
Les coques thermoformées en bois lamellé-collé plaqué de palissandre.   
Les assises, accotoirs et dossier garnis de cuir moutarde.   
Les pieds et jonctions des coques en fonte d’aluminium.   
L’ottoman porte une étiquette papier d’INTERFORM HERMAN MILLER sous l’assise, le fauteuil très 
probablement d’une édition MOBILIER INTERNATIONAL.  
Fauteuil : H. 83 cm – L. 86 cm – P. 82 cm – Repose-pieds : H. 45 cm – L. 65 cm – P. 58 cm  
État d’usage, importantes restaurations aux jonctions latérales du dossier et de l’assise du fauteuil (pièces de 
bois ajoutées) et aux fixations des accotoirs (vis non d’origine), une couture coupée sur le coussin d’assise, les 
tapisseries de cuir possiblement remplacées.     

1 500 / 2 000 €
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177 – CHARLES ET RAY EAMES (1907-1978 ET 1912-1988) DESIGNERS & MOBILIER 
INTERNATIONAL ÉDITEUR  
Lounge chair, modèles 670 & 671 créés en [1956]  
Fauteuil confortable pivotant complet de son ottoman.   
Les coques thermoformées en bois lamellé-collé plaqué de cerisier.   
Les assises, accotoirs et dossier garnis de cuir noir.   
Les pieds et jonctions des coques en fonte d’aluminium.   
Édition de 1986.  
Chaque siège porte le label d’éditeur circulaire MOBILIER INTERNATIONAL sous sa coque et sa date 
d’édition sur sa coque d’assise.  
Fauteuil : H. 83 cm – L. 86 cm – P. 82 cm – Repose-pieds : H. 45 cm – L. 65 cm – P. 58 cm     

2 000 / 3 000 €
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178 – FREDERIC VAYR (NÉ EN 1961) 
Papyrus 
Important lampadaire décoratif. 
Le cornet en tôle patinée brun à 
l’extérieur et or à l’intérieur. 
La base circulaire en métal doré. 
H. 210 cm
700 / 800 €

179 – PHILIPPE STARCK (NÉ EN 1949) 
& FIAM ÉDITEUR 
Cadre, le modèle conçu vers [1998]
Important miroir d’appui. 
La structure arrière en métal laqué 
blanc. 
Le cadre en glace bombée au tain 
argent. 
Signé STARCK en bas à droite. 
H. 195 cm – L. 105 cm – P. 13 cm
800 / 1 000 €

180 – PHILIPPE STARCK (NÉ EN 1949) 
DESIGNER & O.W.O/ALESSI 
ÉDITEUR 
Picfeu, le modèle conçu vers [1986]
Tisonnier en acier. 
H. 60 cm
100 / 200 €

181 – PIERRE SALA (1948-1989) 
Clairefontaine, le modèle conçu en 
[1983] et couronné du SM d’Or 
Bureau à abattant simulant un cahier à 
spirales reposant sur des crayons. 
Bois et contreplaqué laqués, métal. 
Signé Pierre SALA sur un pied. 
H. 72,5 cm – L. 88 cm – P. 72 cm 
État d’usage, le plateau présentant des 
accidents et des manques.
500 / 800 €
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182 – Médaillon porte souvenir en onyx de forme 
ovale, orné au centre d’un motif en relief 
représentant un bouquet de fleurs en or jaune 
750 ‰ serti de demi-perles fines et d’une 
perle fine bouton. Le dos est composé d’un 
fond pouvant s’ouvrir pour y insérer une 
mèche de cheveux.   
Seconde moitié du XIXe siècle  
PB : 29 g  
H : 6 cm  
(bélière changée)     

200 / 300 €

183 – Paire de pendants d’oreille en or jaune 750 ‰, 
ornés de décors floraux et feuillagés or sur 
fond d’émail bleu roi et agrémentés de motifs 
en canetille. Les systèmes d’attache sont en 
col de cygne.   
Époque Charles X  
PB : 8,80 g  
H : 5,5 cm  
(restaurations à l’émail)     

300 / 400 €

184 – Paire de dormeuses en or 750 ‰, serties de 
brillants taille ancienne de +/- 0,40 cts chaque  
Fin XIXe siècle - début XXe siècle  
PB : 3,50 g  
H : 1,4 cm     

400 / 600 €

185 – Collier en or jaune 750 ‰ composé d’une 
succession de maillons en forme de huit à 
décor floral en émail polychrome retenus par 
des intercalaires en or jaune à décor de fleurs 
en repoussé.   
Époque Charles X  
PB : 22,9 g   
L : 47 cm  
(petits éclats à l’émail)     

700 / 900 €

186 – Bague en or jaune 585 ‰ représentant une 
tête de lion retenant dans sa gueule un brillant 
taille ancienne de +/- 0,20 ct.   
Travail début du XXe siècle   
PB : 5,80 g  
TDD : 51     

150 / 200 €

187 – Pendentif Art Nouveau en or jaune 585 ‰ de 
forme oblongue chantournée. Il est orné sur 
le devant d’un motif floral serti d’un saphir 
et d’un rubis ronds sur fond d’or guilloché 
recouvert d’émail blanc bleuté translucide, le 
dos est en or uni lisse, la bélière est rapportée. 
Travail russe  
PB : 13,40 g   
Dimensions : 4 x 2,5 cm     

300 / 400 €

188 – Médaillon porte souvenir de forme ronde, en 
or jaune 750 ‰. Il est centré d’un diamant 
taillé en rose entouré d’un filet d’émail blanc, 
lui-même entouré d’une couronne de feuilles 
de laurier en platine sertie de roses sur fond 
d’or guilloché en émail translucide violet 
cerclé d’émail blanc.  
Travail français du début du XXe siècle  
PB : 10,30 g  
Diamètre : 2,5 cm     

200 / 300 €

189 – Paire de pendants d’oreille en or jaune 
750 ‰, motifs cylindriques à pans coupés, 
ornés de décors géométriques et floraux sur 
fond d’émail bleu et blanc  
Époque Charles X  
PB : 3,70 g  
H : 6 cm     

300 / 400 €

190 – Collier Art Nouveau en or jaune 750 ‰ en 
légère chute, composé sur les deux tiers de 
maillons losangiques à décor de marguerites 
ornées de brillants taille ancienne  
Belle patine   
Travail français du début du XXe siècle   
PB : 14,30 g   
L : 39 cm     

600 / 800 €

Bijoux et Montres
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196– Bague en platine 850 ‰, de forme octogonale. 
Elle est centrée d’un saphir jaune synthétique 
à pans coupés dans un entourage de brillants 
taille ancienne (petit accident à un brillant).  
Travail français Art déco  
PB : 6 g  
TDD : 54     

500 / 600 €

197 – Bague solitaire, la monture en or 750 ‰ et 
platine 850 ‰ est centrée d’un brillant taille 
ancienne de 2,19 carats, de couleur L et de 
pureté SI2. Luminescence faible.   
Il est accompagné d’un certificat préliminaire 
du LFG en date du 26/09/2023  
Dimensions du diamant : 7,92-8,22 x 5,40 
mm  
PB : 3,70 g  
TDD : 51     

2 500 / 3 000 €

198– Bague marguerite en or gris 750 ‰. Elle est 
centrée d’un brillant taille ancienne de +/- 
0,60 carat dans un entourage de 8 brillants 
taille ancienne.  
Travail français vers 1950  
PB : 5 g  
TDD : 51     

1 200 / 1 500 €

199– Pendentif en or 750 ‰ et argent 800 ‰, 
représentant l’ordre des palmes académiques. 
Il est entièrement serti de diamants taillés 
en rose et une des branches est sertie de six 
cabochons de rubis. Les deux branches sont 
ornées d’un filet d’émail violet   
Travail de la seconde moitié du XIXe siècle  
PB : 10,75 g  
H : 5 cm  
(petits éclats à l’émail)     

600 / 800 €

200 – Bracelet articulé en or jaune 585 ‰ et argent 
800 ‰, formé d’une alternance de motifs 
ronds sertis de brillants taille ancienne et de 
motifs barrettes sertis de rubis calibrés. Il se 
termine par un fermoir cliquet invisible.   
Travail de la fin du XIXe siècle  
PB : 8,20 g   
L : 19 cm     

400 / 600 €

191– Bague chevalière en or jaune 750 ‰, la 
monture est épaulée de brillants de part 
et d’autre d’une importante émeraude de 
Colombie taillée en cabochon de +/- 8,70 
carats.   
L’émeraude est accompagnée d’un certificat 
du LFG en date du 16/06/2022, précisant 
émeraude de Colombie avec présence d’huile 
et de résine.  
Travail du XXe siècle  
PB : 9,23 g  
TDD : 53     

1 200 / 1 500 €

192 – Bague marguerite ronde en or blanc 750 ‰ 
et platine 850 ‰, elle est centrée d’un brillant 
taille ancienne de +/- 1,10-1,15 ct, de couleur 
estimée K/L et de pureté estimée SI, dans un 
entourage de 10 brillants taille ancienne pour 
+/- 0,80 ct.  
PB : 5,20 g  
TDD : 50     

1 500 / 1 800 €

193– Belle croix dévote ou croix jeannette 
arlésienne en or 750 ‰ et argent 925 ‰, 
sertie de 11 brillants taille ancienne pour 
+/- 4 carats, la bélière est également sertie de 
brillants taille ancienne.  
Travail français de la seconde moitié du XIXe 

siècle  
PB : 4,30 g  
D : 5,5 x 3 cm     

2 000 / 2 500 €

194 – Bague Pompadour en or jaune 750 ‰, de 
forme ovale. Elle est centrée d’une émeraude 
de +/- 1,50 cts dans un entourage de dix 
brillants +/- 1 ct.  
PB : 3,9 g  
TDD : 50     

600 / 800 €

195– Broche plaque de forme tonneau, en platine 
850 ‰ et or gris 750 ‰ pour l’épingle. Elle est 
entièrement sertie de brillants taille ancienne 
pour un poids total de +/- 4,70 carats dont un 
centre de +/- 0,60 carat.  
Travail français du début de la période Art 
déco  
PB : 14,50 g  
Dimensions : 5 x 3 cm     

1 800 / 2 000 €
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201 – Importante bague en argent 800‰. Elle est 
composée d’un large plateau de forme ovale, 
centrée d’un motif en croix serti de diamants 
taille ancienne. Porte à l’intérieur de l’anneau 
la signature LIPSCHITZ   
Travail étranger des années 60  
PB : 34 g  
TDD : 51      

700 / 800 €

202– Maison Hermès par Lasbleiz, Fournier & 
Vitiello  
Collier en chute en argent 925 ‰, formé 
de plusieurs maillons entrelacés (série de 
maillons ovales barrés retenus les uns aux 
autres par des doubles maillons ronds). Il est 
signé en creux: Hermès Paris  
PN : 137 g  
L : 81 cm     

600 / 800 €

203 – Van Cleef & Arpels  
Broche plume en or jaune 750 ‰ et platine 
850‰. Elle est sertie sur une des plumes 
d’une ligne de brillants en bordure. Les 
deux plumes sont ornées de cabochons de 
turquoise.  
(petite déchirure au métal sur une des tiges)  
La broche est signée et numérotée  
Travail français des années 60  
PB : 12,2g  
H : 5,5 cm     

600 / 800 €

204 – Van Cleef & Arpels  
Paire de boucles d’oreille clip en or jaune 
750 ‰ à décor de feuilles godronnées.  
(Les tiges pour oreilles percées probablement 
rajoutées à postériori)  
Les boucles d’oreille sont signées et 
numérotées  
Travail français des années 60  
PN : 14,9 g  
H : 3 cm     

600 / 800 €

205 – Bague chevalière en or gris 750 ‰ ornée d’un 
brillant taille ancienne de +/- 0,60 ct serti au 
centre d’une plaque d’onyx (accidentée)  
Travail Art déco  
PB : 6,7 g  
TDD : 50     

250 / 300 €

206 – JAEGER LECOULTRE Reverso  
Ref 260.8.86 Vers 1999  
N° 1888585  
Montre bracelet pour femme en acier, cadran 
deux tons, index chiffres arabes formant 
les heures, mouvement à quartz (pile non 
vérifiée), boitier gravé d’une date et berceau 
gravé d’initiales, bracelet en acier avec sa 
boucle déployante signée.  
Cadran boitier mouvement signé.  
La montre est accompagnée de son écrin et 
de ses papiers.  
Dimensions : 20 mm x 33 mm     

1 500 / 2 000 €

207 – Lot de deux bagues jonc en or jaune 750 ‰, 
l’une sertie au centre d’un cabochon de 
saphir (très légères égrisures) épaulé par deux 
brillants taille ancienne, l’autre centrée d’un 
brillant taille ancienne de +/- 0,45 carat et 
épaulé de deux saphirs ronds.   
Travail du début du XXe siècle  
PB : 16,30 g  
TDD : 50 et 54  
(présence d’un petit givre ouvert)     

400 / 600 €

208 – PATEK PHILIPPE Ellipse  
Vers 1990  
Montre bracelet en or blanc 18k (750 ‰) 
de forme tonneau, cadran bleu (passé), 
index bâtons appliqués formant les heures.  
Mouvement à remontage mécanique, bracelet 
cuir (accidenté) avec sa boucle ardillon en or 
blanc signée. (rayures d’usage au boîtier)  
Réf : 4226  
N° Boîte : 2744442  
Mv : 1267833  
Poids brut : 32 grs  
Dimensions : 27 mm x 22 mm     

3 000 / 5 000 €
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209– Montre bracelet manchette de dame en 
or 750 ‰, la lunette de forme carrée est 
entièrement sertie de 24 brillants.   
Le bracelet large est en maille polonaise 
formée par des fils d’or croisés. Le cadran 
en or non signé est à index rond en relief. 
Le mouvement est mécanique à remontage 
manuel.  
Travail français de la fin des années 50  
PB : 62,30 g  
L : 16 cm     

1700 / 1 800 €

210 – Broche pendentif en or jaune filigrané 750 ‰, 
représentant un paon faisant la roue, le corps 
de l’oiseau orné d’un cabochon de jadéite.   
Travail asiatique du XXe siècle  
PB : 10,9 g  
(un filigrane accidenté, petits manques)     

250 / 300 €

211– Paire de pendants d’oreille en or 750 ‰ et 
argent 800 ‰. Les motifs principaux, de 
forme ovale, sont centrés de saphirs dans 
un entourage de brillants taille ancienne et 
surmontés de motifs triangulaires sertis de 
saphirs calibrés et de diamants taillés en rose, 
le tout terminé par une articulation sertie 
de brillants taille ancienne agrémentée des 
systèmes d’attache pour oreilles percées.  
Fin du XIXe siècle  
PB : 6,61 g  
H : 4,5 cm     

1 200 / 1 500 €

212– Importante bague de forme ronde 
chantournée en or jaune 750 ‰ et platine 
850 ‰. Elle est centrée d’une importante 
perle de culture blanc crème dans un double 
entourage de diamants taillés en rose. Les 
attaches du corps de bague à décor floral sont 
également serties de diamants taille ancienne  
Travail français du début du XXe siècle  
PB : 9,30 à 9,33 g  
Dimension de la perle : 9,8 – 9,9 mm  
TDD : 58     

1 200 / 1 500 €

213– Pendentif en forme de trèfle en or 750 ‰ et 
argent 800 ‰.   
Il est orné de trois cabochons de grenat et 
centré d’un brillant taille ancienne. La bélière 
ainsi que le pied du trèfle sont sertis de 
diamants taillés en rose.  
Travail de la seconde moitié du XIXe siècle  
PB : 13,90 g  
Dimensions : 3,5 x 3 cm     

600 / 800 €

214– Bague style Renaissance.  
En or jaune 750 ‰ et platine 850 ‰ centrée 
d’un brillant taille ancienne de 2,80 carats.  
Accompagné d’un certificat préliminaire 
du LFG précisant : couleur J, pureté SI1, 
luminescence aucune.  
Dimensions du brillant : 9,48 - 9,69 x 5,21 mm. 
La monture est ornée en relief de personnages 
mythologiques : Neptune ou Poséidon (Dieu 
de le mer) et d’une sirène en opposition.   
Seconde moitié du XIXe siècle  
PB : 12,30 g  
TDD : 54     

7 000 / 9 000 €

215– Amusante breloque en or jaune 750 ‰, 
représentant un bougeoir à main, pouvant 
servir de cachet d’un côté, le dessous du 
bougeoir serti d’un onyx non gravé et d’un 
crayon à mine de plomb de l’autre, la bougie 
formant porte-mine.  
XIXe siècle  
PB : 12,60 g  
H : 5 cm     

400 / 500 €

216– Bracelet or jaune 750 ‰, formé de maillons 
rectangulaires plats retenus par des 
intercalaires ronds et terminé par un fermoir 
anneau ressort. Il est orné d’amusantes 
breloques émaillées en or blanc 585 ‰ à 
décor de personnages burlesques, certaines 
sont numérotées.  
PB : 20,20 g  
L : 19,5 cm     

500 / 800 €
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217 – ROUEN 1746 - 1750 
Salière en argent à pans coupés. Gravée sur le 
pourtour : M C 
Maître orfèvre : attribuée à Jean-Baptiste 
CLAVIER 1740 - 1749 
Poinçonnée du maître orfèvre en trois endroits 
et postérieurement au crabe 
Poids : 75 g - longueur : 7,6 cm - largeur : 
6,2 cm - hauteur : 3,4 cm 
État : usures 
200 / 300 €

Argenterie

218 – PARIS 1907 - 1911 
Ensemble d’une suite de quatre salières à pans coupés 
en argent, moulurées de godrons sur deux registres. 
Poinçon minerve  
Poinçon d’orfèvre dans un losange Hfrères et Cie 
(pour HENRY Frères) et en toutes lettres : BOIN 
TABURET A PARIS 
Poids : 446 g - longueur : 6,5 cm - largeur : 5,2 cm - 
hauteur : 2,7 cm 
État d’usage 
250 / 300 €
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219 – FRANCE XXe SIÈCLE 
Ménagère en argent, modèle fi let polylobé à 
spatule ourlée, non chiff rée. Elle est composée 
de 220 pièces : 
- 13 fourchettes de table,  
- 20 cuillers de table, 
- 9 couteaux de table, lames acier  
(deux manches fendus), 
- 16 couteaux à fromage,  
- 24 fourchettes à entremets,  
- 17 cuillers à entremets,  
- 8 couteaux à entremets lames argent,  
(un manche fendu), 
- 12 fourchettes à poisson, 
- 13 couteaux à poisson,  
- 11 fourchettes à huître,  
- 12 fourchettes à gâteaux, 
- 22 cuillers à glace,  
- 10 cuillers à moka,  
- 11 cuillers à café,  
- 2 louches,  
- 1 pince à sucre, 
- 2 cuillers à sauce,  
- 2 cuillers à ragoût,  
- 2 fourchettes à ragoût,  
- 2 couverts à servir (4 pièces), 

- 2 couverts à salade (4 pièces), 
- 3 pelles à gâteaux, 
- 1 pelle à beurre, 
- 1 pelle à petits fours, 
Poinçon minerve 
Orfèvre : LAGRIFFOUL & LAVAL 
insculpe en 1899 biff age en 1972 
On y joint une pièce de service de la maison 
LAPPARA, une paire de ciseaux à raisin et 
un couteau à bords perlés en métal. 
Poids net : 10958 g - poids brut : 1997 g 
5 000 / 6 000 €
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220 – FRANCE XXe SIÈCLE  
Partie de ménagère en argent modèle Noailles composée de :  
- 7 fourchettes de table,  
- 12 couteaux de table lame acier,  
- 9 couteaux à fromage lame acier,  
Poinçon minerve  
Orfèvre dans un losange : Émile PUIFORCAT, les lames marquées PUIFORCAT en toutes lettres   
Poids net : 606 g - poids brut : 1930 g  
État : deux modèles de lames de couteaux - l’extrémité pour six plus recourbée     
800 / 1 000 €

222 – LYON SECONDE MOITIÉ DU 
XXe SIÈCLE  
Calice dévissable portatif et sa patène 
en argent pour partie vermeillée dans 
son écrin de transport circulaire.  
Poinçon minerve  
Orfèvre : NESMES OLLAGNIER  
Poids : 377 g - hauteur écrin : 7,5 cm - 
diamètre : 9,5 cm - hauteur du calice : 
9,2 cm     

300 / 400 €

221 – FRANCE XXe SIÈCLE  
Paire de vide-poches (ou de saucières) figurant 

de larges coquilles en argent repoussé de 
forme ovale, l’anse à enroulement double 
et attache latérale. Elles reposent sur un 
piédouche rectangulaire ciselé de motifs 
feuillagés et bordé de perles.  
Poinçon minerve  

Orfèvre : illisible  
Poids : 835 g - longueur : 25 cm - largeur : 

14 cm  
État : ancienne restauration sur le pied, état d’usage     

400 / 600 €
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223 – ALLEMAGNE FIN DU XIXe / DÉBUT
DU XXe SIÈCLE 
Importante ménagère non chiff rée en argent 
deuxième titre composée de 275 pièces 
contenues dans son coff re, complet de sa clé 
et ouvrant en façade à huit tiroirs : 
* 1er tiroir : 
- 17 cuillers à soupe, 
- 18 cuillers à glace, l’intérieur gravé en 
vermeil, 
- 18 cuillers à entremets, 
- 2 cuillers à servir, pour partie vermeillée, 
* 2e tiroir : 
- 18 fourchettes de table, 
- 2 cuillers à sauce, 
- 2 fourchettes à deux dents, 
- 18 couteaux de table, 
* 3e tiroir : 
- 18 couteaux à poisson, 
- 18 fourchettes à entremets, 
- 18 fourchettes à huîtres, 
- 4 couteaux de service, 
* 4e tiroir : 
- 18 couteaux à fromage, 
- 18 fourchettes à entremets, 
- 18 fourchettes à gâteaux, 
- 2 cuillers de service, 
*5e tiroir : 
- 18 couteaux à entremets, 
- 17 cuillers à café, 
- 18 cuillers à moka, 
*6e tiroir :  
- 2 pelles à asperges, 
- 2 couverts à poisson (4 pièces) 
*7e tiroir : vide 

*8e tiroir :  
- 2 couverts à salade, 
- 1 louche, 
- 2 pelles à servir 
Orfèvre : MERKLEIN en toutes lettres 
Poids net : 7874 g - poids brut : 5244 g  
Taille du coff re : longueur : 60 cm - largeur : 
34 cm - hauteur : 58,5 cm 
4 000 / 5 000 €
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224 – ANGLETERRE SHEFFIELD 1906 
Paire de bougeoirs et leurs bobèches en 
argent lesté fi gurant une paire de colonnes 
corinthiennes reposant sur une base carrée 
rehaussée de rangs de perles. 
Orfèvre : Henry WILKINSON 
Poids brut : 1690 g - hauteur : 28 cm - base : 
11,1 cm 
300 / 500 €

225 – ITALIE VENISE 
Partie de ménagère de couverts en argent 
deuxième titre. Modèle crosse pour le manche 
des couteaux et sabre pour la lame, la spatule 
intérieure terminée par un enroulement.  
Elle est composée de 53 pièces : 
- 3 fourchettes de table, 
- 11 fourchettes à entremets, 
- 11 cuillers de table, 
- 3 cuillers à entremets, 
- 14 couteaux de table, 
- 11 couteaux à fromage. 
Les lames sont en inox, marquées VENEZIA, 
pour certaines sommées du bonnet du doge 
de Venise. 
Poids net : 1991 g - poids brut : 2698 g 
État : certaines pièces portent le poinçon d’un 
orfèvre : ZG, d’autres 800 en toutes lettres 
1 500 / 2 000 €

226 – RUSSIE 
Partie de ménagère en argent. Varsovie, 
1914 - 1915. 
Ensemble composé de cinq fourchettes, 
d’une cuillère de table et de six cuillères 
à thé de style art nouveau. 
Poinçons : 84, Varsovie, après 1908 
et orfèvre « W.H. » dans un hexagone 
accompagné du poinçon de la fi rme 
« un croissant de lune surmonté de 
trois étoiles » (Władysław Hempel). 
Longueur : 19 cm (fourchettes), 
21,6 cm (cuillère de table) et 14,6 cm 
(cuillères à thé) ; Poids total : 580 g 
400 / 600 €
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227 – Un lot de trois jouets, 
comprenant :  
- Un petit sous-marin en tôle 
peint début du 20ème siècle, 
jouet allemand de fabrication 
BING en état d’usage avec 
manque dont la quille 
L. : 23 cm 
- Le petit livreur automate 
mécanique de Fernand 
Martin en mauvais état 
d’usage, pour restauration 
16,5 x 18cm 
- Jouet accessoire de 
machine à vapeur en état 
d’usage, personnage en tôle 
lithographiée (lithographie 
de grande qualité) circa 
1910 / 1920  
14 x 13,5 cm 
(incomplets) 
120 / 150 €

228 – SFBJ 
Poupée française tête  
porcelaine 
Marquée 60 Paris 4/0 
La tête présente un fêle 
au front. Les yeux sont 
basculants bleus. La bouche 
est ouverte. Le corps en 
composition est articulé. La 
perruque et les vêtements 
sont d’époque.  
Taille : 31 cm 
Présentée dans une boîte 
en carton avec un coussin 
publicitaire « Compagnie des 
Indes » 
80 / 120 €

229 – SFBJ 
Poupée française 
Marquée 60 2/0 Paris 
Corps composition articulé, 
tardif. 
Joli costume en satin de coton 
d’origine, troué à l’arrière. 
Chaussures et chaussettes 
Yeux basculants bleus et 
bouche ouverte. 
Taille: 40 cm 
(État d’usage) 
60 / 80 €

230 – JUMEAU période SFBJ  
Poupée française - Créole 
Yeux fi xes bruns à rayons. 
Bouche ouverte avec 
six dents. Petit corps en 
composition et bois articulé 
Marbrure dans la coloration 
de la porcelaine. Perruque 
d’origine. 
Taille : 33 cm 
A signaler, un blanc sur le 
nez, une égrenure au trou de 
l’oreille droite et gauche. 
En état d’usage (quelques 
manques de peinture) 
300 / 500 €

231 – UNIFRANCE  
Poupée française tête  
porcelaine 
Marquée 71-149 et 301 
Les yeux sont basculants 
bleus. La bouche est ouverte. 
Le corps en composition est 
articulé. La perruque et les 
vêtements sont d’époque.  
Taille : 61 cm 
(un éclat à la paupière droite, 
petits éclats aux mains) 
80 / 100 €

Jouets anciens



234 –

233 –

232 –

114 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

232 – Art Gréco-Bouddhique 
Ensemble de quatre fragments, 
Ancienne région du Gandhara, 
Pakistan, 3-5e siècle. Schiste gris 
et stéatite verte. 
Une tête de divinité entourée 
d’un nimbe, 8,5x 5 cm, une tête de 
personnage H. 5cm.  
Une orante debout portant un 
vêtement plissé et un chignon, 
H. 11 cm. 
Le relief représente probablement 
la scène qui précède le Grand 
Départ, le prince Siddartha 
acéphale est assis en aisance royale 
entouré de sa cour, 13,3 x 15,5 cm.
Érosions, concrétions, accidents, 
manques, restaurations possibles. 
Provenance : Collection parisienne 
constituée au début des années 2000. 
100 / 200 €

Arts d’Asie

233 – Art Gréco-Bouddhique 
Ensemble de trois fragments, Ancienne 
région du Gandhara, Pakistan. 3-4e siècle. 
Stuc. 
Deux têtes de personnages aux yeux en 
amande et coiff ures bouclées, ainsi qu’un 
buste de Bouddha. 
Érosions, accidents, manques,  
restaurations notamment au buste. 
H. de 7 à 12,5 cm 
Provenance : Collection parisienne constituée 
au début des années 2000. 
100 / 200 €

234 – Statuette en alliage de cuivre patiné et doré 
à froid représentant un Lama, probablement 
Tsongkapha. Assis sur une base à double 
lotus en position méditative (dhyanasana), 
les épaules entourées de deux fl eurs de lotus 
ouvertes, l’une porte une épée et l’autre un livre, 
les mains en dharmachakra mudra (mudra de 
la roue de la loi). Le visage est doré à froid. 
La base est fermée et gravée d’un double vajra. 
Il possède sa charge. 
Tibet XVIII / XIXe siècle 
H. 15 cm 
400 / 500 €
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235 – Plaque en cuivre doré et travaillé en repoussé 
formant un masque représentant un des 84 
Mahasiddhas. Il pourrait s’agir de Nāgārjuna. 
Le visage à l’expression colérique. Les cheveux, 
les sourcils et la barbe sont patinés noir, chaque 
oreille est munie d’un large anneau, le front 
est orné de cinq têtes de « serpent » et sur le 
haut du crâne apparaît un ushnisha de forme 
ovoide. À l’arrière un tissu permet de couvrir 
l’arrière de la tête du porteur du masque.  
Tibet, XIXe siècle  
H. 41 cm  
(accidents et oxydations, reste de polychromie)    

500 / 800 €

236 – Plaque en cuivre doré et travaillé en repoussé 
représentant la divinité Bhaishajyaguru (ou 
Sangye Menla) assise en dyanasana sur un 
socle lotiforme sa main gauche tenant un 
flacon à médecine alors que la droite dirigée 
vers la terre en bhumi parsamudra.   
Népal ou Tibet, XIXe siècle  
29 x 21 cm   

 Bhaishajyaguru ou Bouddha de médecine est 
un des bouddhas mahāyāna anciens devenu une 
émanation de Shakyamuni spécialisée dans les 
guérisons matérielles et spirituelles et la protection 
contre les calamités.    

500 / 600 €

237 – Grande plaque en cuivre doré et travaillé 
en repoussé représentant un Mahasiddha 
probablement Naropa assis les jambes croisées. 
Le bras gauche posé sur son genou, la jambe 
gauche prise dans une sangle de méditation 
et la main droite esquissant le vitarka mudra. 
Le torse paré de bijoux. La tête auréolée et la 
coiffe ornée d’un citipati.  
À l’arrière-plan il est paré d’une mandorle à 
décor de conques et de vagues. La base est 
en cuivre partiellement doré à décor ciselé de 
rinceaux dans des réserves et est ornée de 3 
divinités dont 2 Mahakala aux extrêmes.  
Tibet, XIXe siècle  
H. 60 cm  
(usures et oxydation)     

500 / 800 €
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238 – Instrument rituel bouddhique 
en cuivre doré et travaillé en 
repoussé. Il présente la forme 
d’un phurbu mais utilise 
l’iconographie habituelle du 
Khatvanga à savoir trois têtes 
en état de décomposition 
progressive illustrant trois 
étapes de l’accomplissement 
religieux dans le bouddhisme 
tantrique tibétain et symbolisant 
la victoire sur les trois racines 
du mal, à savoir l’avidité (raga), 
la mauvaise volonté (dvesha) et 
l’illusion (moha). Le sommet 
terminé par une tête de vajra 
à quatre branches sur une base 
lotiforme et la pointe munie 
d’anneaux mobiles. 
Tibet, XIXe-XXe siècle 
H. 55 cm 
500 / 800 €

240 – Peinture sur soie, encre et 
polychromie, à décor d’une 
scène représentant Zhong Kui,
un sabre dans chaque main entre 
deux groupes de personnages. 
L’un composé de trois lettrés 
observant la scène devant une 
ouverture ronde percée dans un 
mur d’enceinte et ouvrant sur 
une balustrade. L’autre, d’un 
lettré dessinant un dragon dans 
les nuages sur un mur, assisté 
de deux enfants. L’un tient une 
pierre à encre à bout de bras alors 
que l’autre porte des rouleaux 
sur son dos et tourne la tête vers 
Zhong Kui.  
Sceau rouge en zhuanshu 
à quatre caractères en bas à 
gauche. 
Chine, XVIIIe siècle 
38,8 x 29,5 cm 
Encadrée sous verre 
Petites usures 
300 / 400 €

239 – Statuette de Bouddha en alliage 
de cuivre à patine verte. Assis 
en dhyanasana sur un piédestal 
triangulaire, le bouddha fait le 
geste de la prise de la terre à 
témoin. 
Laos XVII - XVIIIème siècle 
H. 18 cm 
300 / 400 €
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241 – Peinture sur soie, encre et 
polychromie, à décor d’une 
scène illustrant Chang’e, 嫦娥, 
la déesse de la lune, tenant une 
branche de fl eurs d’osmanthe, 
debout sur la terrasse de son 
Palais de la Lune, avec à ses 
côtés des servantes tenant 
des éventails, un qin, un vase 
avec des pivoines, une coupe 
de fl eurs et un sceptre ruyi. 
Au loin, une étendue d’eau au 
milieu de laquelle apparaît un 
palais. Sceau rectangulaire à 
trois caractères en zhuanshu.
Chine XVIIIe siècle 
Une femme tenant une 
fl eur d’osmanthus peut 
avoir plusieurs signifi cations 
culturelle et symbolique en 
Chine. Les fl eurs d’osmanthus, 
également appelées « guihua » 
(桂花) sont liées à diverses 
fêtes chinoises. Par exemple, 
le festival de la mi-automne, qui symbolise les réunions de famille et le bonheur et lors duquel on célèbre 
l’histoire de Chang’e (déesse de la Lune) et du Palais de la Lune; une histoire d’amour prônant le sacrifi ce 
et l’importance de choisir le bien commun plutôt que les désirs personnels. Notre peinture pourrait illustrer 
une scène de cette fameuse légende. 
Dimensions : 38,8 x 29,5 cm 
Encadrée sous verre 
300 / 400 €

242 – Sculpture représentant Zhao Gongming 
- 趙公明 trônant sur son tigre, Chine, 
XVIIe siècle 
Pisé sur armature en métal et laqué or 
et polychromie. Il s’agit ici d’une des 
représentations de Caishen - 财神, dieu de 
la prospérité, sous un de ses neuf aspects, 
selon les neuf directions. Ici incarné en 
la personne de Zhao Gongming, dieu 
militaire de la richesse, indiquant la 
direction du centre. Il est assis sur un tigre, 
vêtu d’une robe offi  cielle et coiff é d’un 
couvre-chef à ailettes de type Jin, la jambe 
droite repliée posée sur la tête de l’animal, 
la main gauche brandit un anneau d’or, 
alors que la droite devait probablement 
tenir un glaive aujourd’hui disparu. Le 
dieu taoïste porte traditionnellement une 
barbe et une moustache ici fi gurées en 
cinq endroits par de fi ns cheveux. Socle 
en bois teinté. 
H. sans socle : 30 cm 
Accidents, restaurations et manques. 
400 / 600 €
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244 – Bol en porcelaine  
monochrome jaune reposant 
sur un petit pied, la bordure 
évasée, recouvert d’une belle 
glaçure jaune, la base blanche 
avec une marque apocryphe 
en kaishu à six caractères 
de Guangxu en bleu sous 
couverte. 
Chine, XXe siècle 
H. 7 - L. 15,8 cm 
500 / 600 €

243 – Vase balustre à col évasé en 
céramique émaillée noir, le col 
fl anqué de deux masques de lion 
bouddhique tenant un anneau 
dans leur gueule. L’intérieur est 
émaillé en beige craquelé et le 
bord du col montre quelques 
coulures ocres. On aperçoit 
sur la panse la trace d’un décor 
fantôme. Le dessous, émaillé 
en noir, porte une ancienne 
étiquette « RAUFAST - 18 rue 
de la Boétie ». 
Chine, XVIIe-XVIIIe siècle 
H. 34,5 cm 
250 / 300 €

245 – Petit jade de couleur 
céladon avec des inclusions 
rousses transformé en fl acon 
tabatière, sculpté en très léger 
relief d’un dragon chi enroulé 
sur lui-même. Une des faces 
plate. 
Chine, XXe siècle  
H. 2,5 cm - L. 4,3 cm 
Deux petits trous rebouchés 
à une extrémité 
1 000 / 1 200 €

247 – Grand brûle parfum en alliage de cuivre à panse 
globulaire, le col et le pied évasés, fl anqué de 
deux anses en forme de pixiu (animal mythique 
chinois). Il porte une inscription à patine dorée 
nommant le temple : 一心禅寺 Yi Xin Chan Si 
Chine, XIXe siècle 
D. 23 cm - H. 17 cm 
200 / 300 €

246 – Brûle-parfum tripode en bronze à patine 
brune. De forme ovale à deux anses, inspiré 
des ding archaïques. Il est décoré sur les 
anses, sur le pourtour du col et tout autour 
de la panse de motifs arabisants. 
Chine, époque Ming, XVIIe siècle 
H. 11 cm - L. 12 cm 
150 / 200 €
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248 – Vase balustre en émaux cloisonnés sur cuivre. 
Décoré sur fond de svastika et émail noir de papillons, 
chrysanthèmes, pivoines et autres fl eurs en émaux 
polychromes.  
Une frise de volubilis polychrome sur fond bleu 
turquoise sépare le col et la panse.  
Ce vase fût probablement monté en lampe à gaz. Il 
est agrémenté d’une monture en alliage de cuivre doré 
au col et à la base montée sur quatre pieds à décor de 
masque d’animaux mythiques. 
Chine, fi n du XIXe siècle 
H. 39 cm 
Manque le fond d’origine, accident au col, quelques 
chocs à l’émail sur la panse. 
200 / 300 €

249 – Un ensemble de dix boîtes à encre, quatre 
rectangulaires, trois carrées, une ronde, une 
de forme navette et une en forme de bâton 
d’encre en paktong et alliage de cuivre à 
décor de calligraphies, une sans décor.  
Chine XIX - XXe siècle 
De 7 x 3,8 cm à 9,3 x 9,3 cm 
200 / 300 €

250 – Un ensemble de dix boîtes à encre, trois 
rectangulaires, trois carrées, deux rondes et deux 
ovales en paktong et alliage de cuivre à décor de 
calligraphies et sceaux sigillaires. Deux sans décor. 
Chine XIX - XXe siècle 
De 6,5 x  6,5 cm à 8,2 x 13,1 cm 
200 / 300 €
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251 – Iran, Shiraz XVI-XIXe siècle  
Quatre folios illustrés d’un Khamseh de Nizami manuscrit sur papier, le texte persan calligraphié en nasta’liq 
à l’encre noire et réparti en quatre colonnes.  
Chacun illustré à la gouache et à l’or, de scènes du Khamseh : Sandjar interpellé par la vieille femme, Bahram 
et le lion, Dara mourant soutenu par Iskandar, et une scène de combat.  
Montage du XXe siècle dans une marge à quatre cartouches calligraphiques enluminés. Contrecollés sur 
carton.  
Dim. folios : 17x10 cm  
(Sauts de polychromie, repeints, tâches, un manque remplacé à l’époque qâjâr)     

200 / 300 €

252 – Iran Qajar, XIXe siècle  
Neshat Esfahani, Diwan Ash’ar.   
Manuscrit sur papier de 15 lignes de texte par page en persan nasta’liq à l’encre noire réparties sur deux 
colonnes sur certaines sections, quelques termes à l’encre rouge. Frontispice en double-page enluminé à l’or et 
en polychromie, le texte entouré de marges florales et introduit par un sarlow à décor d’arcatures garnies de 
rinceaux floraux, la Bismillah inscrite dans un cartouche à fond d’or. Au fil du texte, plusieurs cartouches et 

cadres laissés sans décor. Reliure 
en papier mâché à décor peint et 
laqué d’une composition florale 
de roses et d’églantines sur fond 
doré, les contre plats peints en 
rouge.   
28 x 18 cm  
Un plat de reliure détaché et 
fendillé, un coin fissuré sur le 
second, rousseurs, quelques 
restaurations, taches, pliures, 
manuscrit inachevé.   

 L’auteur de ce recueil de poésie est 
‘Abd ol-Vahhab Esfahani (1761 - 
1828), l’un des plus grands poètes de 
l’époque qâjâr. Connu sous son nom 
de plume Neshat, il fut actif sous le 
règne de Fath ‘Ali Shah, qui en plus 
d’apprécier sa poésie, lui accorda sa 
confiance en le nommant chef de 
la Chancellerie puis Ministre des 
Affaires Étrangères et enfin Premier 
Ministre à la fin de sa vie.     

800 / 1 200 €

Arts de l’Islam
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255 – Tunisie, Qalline, XVIIIe siècle 
Deux panneaux de quatre 
carreaux à décor de rosace 
florale.  
En faïence à décor peint en 
polychromie d’une rosace 
florale inscrite dans un 
médaillon circulaire rythmé 
de paires de palmettes, une 
fleur stylisée dans chaque 
écoinçon.  
Dim. panneau : 30 x 30,5 cm ; 
carreau : 15 x 15 cm     

100 / 150 €

253 – Iran Qajar, XIXe siècle  
Boîtier de miroir à décor 
religieux et gul-o-bulbul.  
Petit boîtier rectangulaire à 
couronnement polylobé en 
papier mâché à décor peint 
et laqué d’une composition 
florale gul-o-bulbul peuplée de 
rossignols sur fond poudré d’or. 
A l’intérieur, décor peint sur une 
face et sous verre d’un portrait de 
‘Ali nimbé et agenouillé sous un 
ciel accueillant des angelots, son 
sabre zulfikar entre les mains. Il 
est entouré de ses fils Hassan 
et Hussein et de médaillons et 
cartouches garnis d’inscriptions 
religieuses en l’honneur de 
l’Imam.  
15,9 x 9,9 cm  
Usures, miroir manquant, vitre 
désolidarisée.     

300 / 500 €

254 – Iran, début XXe siècle  
Petite boîte à décor antiquisant.  
Boîte rectangulaire à couvercle en bois à 
décor katamkari de frises géométriques, 
une feuille d’argent moulé de scènes 
antiquisantes animées de personnages 
sur chaque face.  
6,6 x 18 x 11,1 cm  
Fissures, petits manques et accidents     

80 / 100 €
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258 – Frédéric Auguste BARTHOLDI (1834-1904) 
Le lion de Belfort  
Bronze à patine brune  
Signé « A Bartholdi » 
Porte une inscription « AUX DEFENSEURS 
DE BELFORT » 
H. 16 cm - L. 27,5 cm - P. 6,5 cm 
Œuvres en rapport :  
- Frédéric Auguste Bartholdi, Le lion de Belfort ou 
Monument à la mémoire des victimes du siège de 1870, 
1875-1880, grès rose de Pérouse, H.  11 x L.  22 m, 
Belfort ;  
- Frédéric Auguste Bartholdi, Le lion de Belfort,
1878-1880, cuivre repoussé, H. 3,3 x L. 7,3 m, Paris, 
place Denfert-Rochereau.  
400 / 500 €

Sculpture
256 – Italie, vers 1900  

Aurige de Delphes 
Buste en plâtre patiné à l’imitation du bronze 
H. totale 62 cm, sur une base en marbre 
Un éclat à un angle de la base 
Découvert en 1896 près du temple d’Apollon à Delphes, le bronze grec antique 
de l’Aurige est aujourd’hui conservé au musée archéologique de Delphes.  
500 / 800 €

257 – Attribué à la fonderie Chiurazzi, vers 1900 
Faune à l ’outre de vin 
Bronze à patine brune 
H. 22 cm, repose sur une base 
rectangulaire en marbre rose 
H. 2 cm - L. 18 cm - P. 7cm
Œuvre de référence :  
Faune avec outre, bronze, 
Pompéi, musée archéologique 
de Naples, inv. 111495.  
Littérature en rapport :  
Chiurazzi fonderie, céramica, 
marmeria Napoli, catalogo 
compilato de Salvatore Chiurazzi, 
Naples, 1929, modèle répertorié 
sous le n°89.  
200 / 300 €



260 –

259 –

123  — Sculpture —

259 – École française vers 1900  
Jeune garçon au chapeau   
Buste en marbre blanc   
Porte une signature « Boucar » au revers  
37,5 x 31 cm  
(usures)      

400 / 600 €

260 – Gaston CADENAT (1905-1966)   
Débardeurs  
Plâtre patiné   
Signé « GASTON CADENAT » en bas à droite   
28,5 x 62 cm   
  
 Originaire de Marseille, Gaston Cadenat se forme à l’École des 
Beaux-Arts de Paris où il entre dans les ateliers de Jules Coutan, 
d’Auguste Carli et de Paul Landowski à l’Académie Julian. Il 
participe au Salon des artistes français de 1930 à 1935.     

200 / 300 €
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261 – SÈVRES 
Corps de pot à sucre Calabre 
en porcelaine tendre à décor 
polychrome d’oiseaux en vol 
dans des réserves cernées de 
guirlandes de feuillage en or 
sur fond bleu lapis. 
Marqué : LL entrelacés, sans 
lettre-date. 
XVIIIe siècle, vers 1758. 
H. 4,5 cm 
(un petit éclat) 
200 / 300 €

Porcelaine et FaÏence

262 – SAMSON 
Gobelet couvert en 
porcelaine et bronze doré 
à décor polychrome des 
émaux de la famille verte de 
jardinières fl euries, lotus et 
insectes. 
XIXe siècle. 
H. 17 cm 
(une anse recollée) 
150 / 200 €

263 – SAMSON 
Paire de vases de forme 
cornet en porcelaine à décor 
bleu, rouge, vert et or dans 
le style Imari de phoenix et 
fl eurs sur fond bleu. 
XIXe siècle. 
H. 48 cm 
(petits sauts d’émail sur l›un 
des vases) 
300 / 400 €

264 – SAMSON 
Paire de caisses à fl eurs 
carrées en porcelaine à décor 
polychrome de guirlandes de 
roses, elles sont garnies d’un 
oranger fl euri en porcelaine. 
Marque apocryphe de Sèvres.
XIXe siècle. 
H. 31 cm 
(manques et accidents)  
300 / 500 €

265 – WORCESTER 
Verseuse en biscuit de forme 
globulaire à col cylindrique et 
à une anse formée de ruban. 
Le corps à décor polychrome 
et or d’un profi l d’Hermès 
façon camée dans un 
médaillon cerné de 
guirlandes or. 
XIXe siècle 
H. 21 cm 
150 / 200 €
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268 – FLORENCE 
Grand plat rond en faïence à décor en camaïeu bleu dans 
le style de Savone décoré au centre de trois hommes entre 
des colonnes dans un médaillon, l’aile à décor en relief de 
femmes ailées et volatiles. 
Marqué, atelier de Cantagalli. 
Fin du XIXe siècle. 
D. 49 cm 
150 / 200 €

269 – SARREGUEMINES 
Partie de service de table en faïence, modèle « Papillon », à 
décor de papillons et fl eurs des champs, le marli orné d’un 
décor de peignes rouges (66 pièces) :  
- 49 assiettes (8 assiettes à dessert, 1 assiette creuse, 2 
assiettes (diam : 32 cm), 1 assiette (diam: 28 cm), 37 
assiettes plates 
- 3 présentoirs  
- 5 coquetiers 
- 1 soupière (sans couvercle)  
- 1 légumier couvert 
- 1 saladier à anses 
- 4 raviers 
- 1 coupe à fruit 
- 1 saucière 
(éclats) 
300 / 400 €

266 – DELFT 
Grand plat rond en faïence 
à décor en camaïeu bleu de 
Chinois dans un paysage 
lacustre. 
Fin du XVIIe siècle 
D. 47 cm 
500 / 800 €

267 – SAVONE 
Gourde en faïence de forme 
circulaire à quatre passants 
à décor en camaïeu bleu de 
la Croix sur une face et au 
revers de cinq plaies. 
XVIIIe siècle 
H. 26 cm 
(éclats) 
150 / 200 €
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270 – Tapisserie de Bruxelles, probablement Bruges fin du XVIe /début du XVIIe siècle en laine et soie.  
Très fine tapisserie représentant sans doute le retour du fils prodigue.  
Un vieil homme sur le perron de sa demeure accueille un jeune homme portant un bâton. Sur un fond d’une 
vieille demeure et de plusieurs autres bâtiments.  
Petites bordures à cadre rapportées tout autour.   
Tapisserie diminuée, anciennes réparations en particulier dans les marches et dans les pieds du jeune homme, 
rentrayage sur une partie en haut au milieu doublée.  
Dimensions avec bordure : 244 x 177 cm      

1 200 / 1 500 €

Objets d’art



272 –

271 –

127  — Objets d’art —

272 – Attribuée au nord de la France - Deuxième 
moitié du XVIIIe  siècle  
Paire de bougeoirs en argent fondu à huit pans 
en rappel sur la cloche du départ du fût, les 
deux noeuds et le binet.   
Le piédouche à doucines percé pour l’électricité, 
gravé des lettres majuscules VD.  
Poinçons uniquement à l’extérieur du binet, 
très difficilement lisibles, identiques sur 
les deux : une fleur de lys sans couronne, 
probablement petit poinçon de maître orfèvre 
et ville illisibles.  
Poids : 1131 g - H. 24,5 cm  
(un bougeoir à redresser)     

800 / 1 000 €

271 – Tête de saint Jean-Baptiste posée sur un plat,  
en bois sculpté en ronde-bosse, polychromé et 
doré avec le linge en toile marouflée ; détails 
très naturaliste tant dans la sculpture que 
la polychromie, avec section du cou laissant 
apparaître les artères, et couleur verdâtre de la 
tête.  
Italie du sud, fin du XVIIe siècle  
D. 46 cm  
(petits accidents, reprises à la polychromie)     

1 500 / 2 000 €



273 –

274 –

Dessin preparatoire lot 274 –
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273 – Pendule lanterne   
en bronze et laiton repoussé à fronton ajouré 
de rinceaux feuillagés, le cadran émaillé de 
chiffres romains bleu sur fond blanc.  
Dujardin à Versailles.  
Le couronnement d’Époque Louis XIV.  
La caisse et le mouvement d’époque XIXe  
H. 39 cm - L. 16 cm - P.16 cm  
(transformations)    

Dujardin, un des horloger de Louis XIV    

500 / 600 €

274– Paire de bougeoirs d’Époque Empire, par 
Antoine Ravrio (1759-1814)  
en bronze patiné et doré.  
Ils reposent sur une base circulaire ornée de 
larges cannelures finement ciselées donnant 
naissance à un fût à pieds griffes, godronné en 
partie basse, qui se termine par un binet dont 
le décor fait pendant à la base.  
Époque Empire - Crica 1805  
H. 25 cm  
(restaurations)     

1 000 / 1 200 €



129  — Objets d’art —

275– Paire de candélabres  
en bronze doré et patiné, à deux lumières formant la flèche de l’amour 
soutenue par un génie portant la palme de la victoire.  
Ils reposent sur une base à fleuron ornée de feuilles de lauriers  
Fin de l’époque Empire  
H. 55 cm  
(usure à la dorure)     

1 800 / 2 000 €



277 –

276 –

130 — Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

276– Paire de fl ambeaux  
en bronze doré et ciselé, le fût 
torsadé à feuilles d’acanthe. 
Fin de l’époque Louis XVI. 
H. 28 cm 
(usure à la dorure)  
1 000 / 1 200 €

277– Paire de fl ambeaux 
en bronze doré et ciselé présentant 
un fût en carquois cannelé à décor 
de fl eurs et fruits, base circulaire 
à motifs de palmes et de feuilles 
d’eau. 
Époque Restauration 
H. 32 cm 
(une bobèche rapportée) 
400 / 600 €



279 –

278 –

279 –

131 — Objets d’art —

278 – Paire de vases couverts 
en bronze ciselé et doré et porcelaine à fond « bleu 
roi » dans le goût de Sèvres », les couvercles à prises de 
pommes de pin, le col à canaux et feuilles de lauriers, 
les prises en col de cygnes, piédouche à cannelures 
torsadées, base quadrangulaire à feuille. 
Fin du XIXe siècle 
H. 53 cm - L. 22 cm 
(petites rayures, tige centrale légèrement tordue, 
bronze dédoré) 
500 / 800 €

279 – Lustre  
en bronze doré fi nement ciselé à cinq branches de 
lumières en forme de cor de chasse et enroulements 
cannelés, torsadés, la colonne centrale à décor de 
noeud de draperie et passementerie. 
Début du XXe siècle 
H. 73 cm - L. 26,5 cm 
(usure à la dorure, électrifi é) 

On y joint : 
Une paire d’appliques en bronze doré et ciselé à deux 
branches de lumières, à décor de noeud de ruban, avec un 
bouquet de fl eurs dans un fût torsadé terminé par un culot à 
feuille d’acanthe. 
Début du XXe siècle. 
H. 44 cm - L 26,5 cm 
Monogrammé JF au dos 
(usure à la dorure, électrifi ées) 
500 / 800 €



282 –

281 –
280 –
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282 – Miroir  
en verre gravé et doré de Venise de forme 
chantournée, les montants à décor de rinceaux 
et volutes, enroulements, feuillages et coquilles 
sur le fronton, les verres des parcloses en partie 
gravées à décor de fleurettes.  
Première moitié du XXe siècle  
H. 140 cm - L. 87 cm  
(petits manques et accidents)     

600 / 800 €

280 – FRANCE - Première moitié du XIXe siècle 
(Empire / restauration)  
Dans un écrin rouge de forme rectangulaire 
ouvrant à charnière, l’intérieur en velours vert, 
un nécessaire de couture en nacre et rehauts 
d’or composé de :  
- un étui à aiguille,  
- un dé,  
- une paire de ciseaux les lames en acier,  
- un flacon de sel en verre taillé de forme 
circulaire,  
- un passe-lacet,  
- une bobine de fil en forme d’étoile,  
- une aiguille en nacre  
Longueur : 12,3 cm - largeur : 8,4 cm - 
H. 2,5 cm  
(nacre de la paire de ciseaux cassée (pas de 
manque), état d’usage)     

180 / 200 €

281 – PORTUGAL - Fin du XIXe siècle  
Étui à cigarettes rectangulaire  
en vermeil filigrané émaillé bleu et vert 
(quelques petits manques).   
Poids : 86 g - longueur : 10 cm - largeur : 7 cm  
(fermoir manquant)     

120 / 180 €



284 –

283 –

133  — Tapis —

283 – KHORASSAN  
Tapis en laine à fond bleu marine à 
décor de fleurs multicolores entourées de 
motifs Herati. Le fond est entouré d’une 
multitude de bordures et de galons dans 
les rouges et verts décorées de fleurs et de 
botehs.  
XIXe siècle  
486 x 390 cm   
(importantes usures, manques et  
accidents)      

300 / 500 €

284 – KESCHAN  
Tapis iranien en laine à fond ivoire décoré de 
fleurs stylisées multicolores et de motifs Herati, 
large bordure bleue marine à guirlandes de 
fleurs.  
XXe siècle  
336 x 250 cm  
(usures)     

300 / 500 €

Tapis



— Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur —

La société à responsabilité limitée Nicolas Nou-
velet Commissaire-Priseur est un opérateur de 
ventes volontaires de meubles aux enchères pu-
bliques régi par les articles L. 321-4 et suivants 
du Code de commerce. En cette qualité Nicolas 
Nouvelet Commissaire-Priseur Sarl agit comme 
mandataire du vendeur qui contracte avec l’ac-
quéreur par son intermédiaire. Les rapports entre 
Nicolas Nouvelet Commissaire-Priseur Sarl et 
l’acquéreur sont soumis aux présentes conditions 
générales d’achat qui peuvent être amendées par 
des avis écrits ou oraux avant la vente et qui sont 
mentionnés au procès-verbal de vente. Nicolas 
Nouvelet Commissaire-Priseur Sarl est une en-
treprise à mission ayant pour objectif de valoriser 
tous les types de biens qui lui sont confiés, soit par 
le biais de la vente aux enchères publiques, soit par 
l’accompagnement au don, soit par le tri et le recy-
clage adaptés. L’opérateur de ventes volontaires a 
pour souhait de pouvoir contribuer annuellement 
par son action au financement d’un projet asso-
ciatif.
Les conditions générales d’achat de Nicolas Nou-
velet Commissaire-Priseur Sarl exposées ci-des-
sous sont acceptées en tant que contrat d’adhésion 
par toute personne portant une enchère, quel qu’en 
soit le moyen. 
Avant la vente

1. Indications relatives aux lots 
Les notices d’information contenues dans le cata-
logue sont établies, en l’état des connaissances au 
jour de la vente, avec toutes les diligences requises, 
par l’Ovv Nicolas Nouvelet et l’expert qui l’assiste 
le cas échéant, sous réserve des notifications, dé-
clarations, rectifications, annoncées verbalement 
au moment de la présentation du lot et portées au 
procès-verbal de la vente.
1.1 État des lots
Les lots sont vendus dans l’état dans lequel ils 
se trouvent au moment de la vente et il relève 
ainsi de la responsabilité des futurs enchérisseurs 
d’examiner chaque lot avant la vente et notamment 
lors des expositions. L’absence de mention dans 
le catalogue n’implique aucunement que le lot 
soit en parfait état de conservation ou exempt de 
dommages, accidents, incidents ou restaurations. 
Seule l’existence de réparations, ainsi que de 
restaurations, manques et ajouts significatifs 
dont le lot peut avoir fait l’objet a vocation à être 
indiquée. Les dimensions et poids des lots sont 
donnés à titre indicatif. De même, la mention 
de défectuosités n’implique pas l’absence d’autres 
défauts. Des constats d’état ou de conservation 
des objets peuvent être établis sur demande et par 
commodité pour tout lot supérieur à une valeur 
de deux-cents euros. Les couleurs des œuvres 
reproduites dans le catalogue peuvent différer des 
couleurs réelles. 
1.2 Œuvres d’art et objets de collection 
L’Ovv Nicolas Nouvelet rappelle que l’emploi 
du terme « attribué à » suivi d’un nom d’artiste 
garantit que l’œuvre ou l’objet a été exécuté 
pendant la période de production de l’artiste 
mentionné et que des présomptions sérieuses 
désignent celui-ci comme l’auteur vraisemblable. 
L’emploi des termes « atelier de » suivis d’un nom 
d’artiste garantit que l’œuvre a été exécutée dans 
l’atelier du maître cité mais réalisé par des élèves 
sous sa direction. « Entourage de » signifie que le 
tableau est l’œuvre d’un artiste contemporain de 
l’artiste mentionné qui s’est montré très influencé 
par l’œuvre du maître. Les expressions « dans le 
goût de », « style », « manière de », « genre de », 
« d’après », « façon de » ne confèrent aucune garantie 
particulière d’identité d’artiste, de date de l’œuvre 
ou d’école. Les biens d’occasion ne bénéficient pas 
de la garantie légale de conformité visée à l’article 
L. 217-2 du Code de la consommation.
1.3 Provenance 
L’Ovv Nicolas Nouvelet rappelle que les mentions 
concernant la provenance d’un lot sont fournies 
sur indication du vendeur et ne sauraient entraîner 
la responsabilité de l’Ovv Nicolas Nouvelet. Si le 
vendeur a requis la confidentialité ou si l’identité 
des précédents propriétaires est inconnue du fait 
de l’ancienneté du lot, aucune indication relative 

à la provenance n’est portée au sein de la notice 
d’information. 
1.4 Modifications des informations
Les informations figurant au catalogue peuvent 
faire l’objet de modifications ou de rectifications 
jusqu’au moment de la vente. Ces changements 
sont portés à la connaissance du public par une 
annonce faite par le commissaire-priseur habilité 
au moment de la vente et par un affichage 
approprié en salle. Ces modifications sont 
consignées au procès-verbal de la vente.
1.5 Lot suivi d’un 
Les lots suivis d’un  sont vendus par l’Ovv 
Nicolas Nouvelet ou par un membre de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet, par un expert sollicité par l’Ovv 
Nicolas Nouvelet ou par tout partenaire de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet.
1.6 Illustration des lots 
Les photographies des lots mis en vente figurant 
au catalogue et sur le site Internet de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet, ainsi que sur les plateformes 
des opérateurs intermédiaires de l’Ovv Nicolas 
Nouvelet n’ont pas de valeur contractuelle 
supérieure à la description opérée dans le 
catalogue.
2. Estimations des lots 
L’Ovv Nicolas Nouvelet rappelle que les 
estimations sont fondées sur l’état, la rareté, la 
qualité et la provenance des lots et sur les prix 
récemment atteints aux enchères pour des biens 
similaires. Les estimations peuvent changer. Les 
estimations sont ainsi fournies à titre purement 
indicatif et elles ne peuvent être considérées 
comme impliquant la certitude que le lot soit 
vendu au prix estimé ou même à l’intérieur de 
la fourchette d’estimations. Les estimations ne 
sauraient ainsi constituer une quelconque garantie. 
Les estimations ne comprennent ni les frais de 
vente ni aucune taxe ou frais applicables. 
3. Retrait de tout lot 
L’Ovv Nicolas Nouvelet peut librement retirer 
un lot à tout moment avant la vente ou pendant 
la vente aux enchères. Cette décision de retrait 
n’engage en aucun cas la responsabilité de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet à l’égard de tout enchérisseur. 
La Vente 
En vue d’une bonne organisation des ventes, les 
enchérisseurs sont invités à se faire connaître 
auprès de l’Ovv Nicolas Nouvelet, avant la 
vente, afin de permettre l’enregistrement de leurs 
données personnelles. L’Ovv Nicolas Nouvelet se 
réserve le droit de demander à tout enchérisseur de 
justifier de son identité, ainsi que de ses références 
bancaires et d’effectuer un dépôt de garantie, dont 
le montant est restitué dans les soixante-douze 
heures après la vente si le lot n’a pas été adjugé 
à l’enchérisseur. L’Ovv Nicolas Nouvelet se 
réserve le droit d’interdire l’accès à la vente de tout 
enchérisseur pour justes motifs.
L’enchérisseur est réputé s’inscrire et enchérir 
pour son propre compte. S’il enchérit pour autrui, 
l’enchérisseur doit indiquer à l’Ovv Nicolas 
Nouvelet qu’il est dûment mandaté par un tiers 
pour lequel il communiquera une pièce d’identité 
et les références bancaires. Toute fausse indication 
engagera la responsabilité de l’enchérisseur. 
Si l’enchérisseur agit en tant qu’agent pour un 
mandant occulte il accepte expressément d’être 
tenu personnellement responsable de payer le prix 
d’achat et toutes autres sommes dues. 
Les enchères peuvent être portées selon plusieurs 
modes. 
1. Enchères en salle 
L’Ovv Nicolas Nouvelet rappelle que le mode 
usuel pour enchérir consiste à être présent en salle 
pendant la vente, à moins que la vente ne soit 
réalisée de manière totalement dématérialisée. 
L’Ovv Nicolas Nouvelet ne peut engager sa 
responsabilité pour tout autre mode de passation 
des enchères notamment si une erreur qu’elle soit 
d’ordre technique ou non, une omission ou une 
difficulté de liaison ou de connexion existait.

2. Ordres d’achat 
L’Ovv Nicolas Nouvelet se propose d’exécuter 
les ordres d’achat selon les instructions de 
l’enchérisseur absent et s’engage à faire son possible 
pour acquérir dans les meilleures conditions le lot 
convoité. Dans le cas de plusieurs ordres d’achat 
identiques, la priorité sera donnée à celui reçu en 
premier. Dans certains cas, la prise en compte d’un 
ordre d’achat peut être conditionnée à un dépôt 
de garantie.
3. Enchères téléphoniques
L’Ovv Nicolas Nouvelet accepte gracieusement 
de recevoir les enchères téléphoniques à condition 
que l’acquéreur potentiel se soit manifesté avant 
la vente. L’Ovv Nicolas Nouvelet décline toute 
responsabilité en cas d’erreurs éventuelles, 
d’insuccès si la liaison téléphonique ne peut être 
établie ou de non réponse suite à une tentative 
d’appel. L’Ovv Nicolas Nouvelet peut enregistrer 
les communications et peut les conserver jusqu’au 
règlement des éventuelles acquisitions. Dans 
certains cas, la prise en compte d’enchères 
téléphoniques peut être conditionnée à un dépôt 
de garantie.
4. Enchères en ligne par des plateformes tierces
L’Ovv Nicolas Nouvelet peut proposer d’enchérir 
en ligne par le biais de tout site Internet de 
plateformes d’opérateurs intermédiaires relayant 
la vente. Ces sites Internet constituent des 
plateformes techniques permettant de participer 
à distance par voie électronique aux ventes aux 
enchères publiques ayant lieu dans des salles de 
ventes. L’utilisateur souhaitant participer à une 
vente aux enchères en ligne via ces sites Internet 
doit prendre connaissance et accepter, sans réserve, 
les conditions d’utilisation de ces plateformes, qui 
sont indépendantes et s’ajoutent aux présentes 
conditions générales d’achat, et notamment 
vérifier l’application de tout frais éventuel pour 
l’utilisation de ces sites Internet tiers.
Déroulement de la vente
Le commissaire-priseur habilité organise et dirige 
les enchères de façon discrétionnaire, la conduite 
de la vente suit l’ordre de la numérotation du 
catalogue et les paliers d’enchères sont à sa libre 
appréciation. Le commissaire-priseur habilité 
veille au respect de la liberté des enchères et à 
l’égalité entre les enchérisseurs. Il dispose de la 
faculté discrétionnaire de refuser toute enchère, 
de retirer un lot de la vente et de désigner 
l’adjudicataire, c’est-à-dire le plus offrant et le 
dernier enchérisseur, une fois le terme « adjugé » 
prononcé. Les enchères en salle priment sur toute 
autre enchère. 
Lors de la vente l’Ovv Nicolas Nouvelet est en 
droit de déplacer des lots, de réunir ou de séparer 
des lots ou de retirer des lots de la vente. En cas 
de contestation au moment de l’adjudication, 
c’est-à-dire s’il est établi que deux ou plusieurs 
enchérisseurs ont simultanément porté une 
enchère équivalente, soit à haute voix, soit par 
signe, et réclament en même temps cet objet 
après le prononcé du mot « adjugé », ledit objet est 
immédiatement remis en vente au prix proposé par 
les enchérisseurs et tout le public présent est admis 
à enchérir à nouveau.
La vente se fait expressément au comptant et est 
conduite en euros. L’Ovv Nicolas Nouvelet peut 
toutefois offrir, à titre indicatif, la retranscription 
des enchères en devises étrangères. En cas d’erreur 
de conversion de devises, la responsabilité de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet ne peut être engagée.
Les paliers d’enchères sont laissés à la libre 
discrétion du commissaire-priseur chargé de la 
vente aux enchères publiques.
Prix de réserve 
Le prix de réserve s’entend du prix minimum 
confidentiel au-dessous duquel le lot ne sera 
pas vendu. Le prix de réserve ne peut dépasser 
l’estimation basse figurant au catalogue ou 
modifiée publiquement avant la vente et le 
commissaire-priseur habilité est libre de débuter 
les enchères en dessous de ce prix et de porter des 
enchères pour le compte du vendeur. En revanche, 
le vendeur ne peut porter aucune enchère pour son 
propre compte ou par le biais d’un mandataire.

Conditions générales de vente



— Conditions générales de vente —

Préemption
Les articles L. 123-1 et L. 123-2 du Code du 
patrimoine autorisent, dans certains cas, l’État 
à exercer un droit de préemption, c’est-à-dire la 
faculté pour l’État de se substituer à l’acquéreur, 
sur les œuvres d’art mises en vente publique ou à 
l’occasion de ventes de gré à gré après une vente 
aux enchères publiques préalable infructueuse. Le 
représentant de l’État présent lors de la vacation 
formule sa déclaration auprès du commissaire-
priseur habilité juste après la chute du marteau. 
La décision de préemption doit ensuite être 
confirmée dans un délai de quinze jours et 
l’Ovv Nicolas Nouvelet ne peut assumer aucune 
responsabilité du fait des décisions administratives 
de préemption.
Exécution de la vente
L’adjudication réalise le transfert de propriété. 
Dès l’adjudication, les objets sont placés sous 
l’entière responsabilité de l’acquéreur qui doit les 
enlever dans les plus brefs délais. Le transport des 
lots doit être effectué aux frais et sous l’entière 
responsabilité de l’adjudicataire. 
La vente est faite au comptant et est conduite en 
euros. Aucun lot n’est remis aux acquéreurs avant 
l’acquittement de l’intégralité des sommes dues. 
En cas de paiement par virement, la délivrance des 
objets, pourra être différée jusqu’à l’encaissement. 
Les frais de dépôt sont, en ce cas, à la charge de 
l’adjudicataire.
1. Frais de vente
En sus du prix d’adjudication, c’est-à-dire du « prix 
marteau », l’adjudicataire doit acquitter des frais de 
24 % HT (soit 28,80 % TTC) et de 24 % HT 
(soit 25,20 % TTC) pour les ventes de livres. Ces 
frais peuvent être modulés pour certaines ventes 
particulières. Des frais additionnels peuvent être 
facturés lorsque l’enchère est portée par le biais de 
plateformes de ventes en ligne tierces. 
Le paiement du lot par l’adjudicataire se fait 
immédiatement pour l’intégralité du prix d’achat, 
c’est-à-dire le prix d’adjudication, plus les frais et 
les taxes éventuelles. Cette condition s’applique 
également à l’adjudicataire souhaitant exporter le 
lot et même en cas de nécessité d’obtention d’une 
licence d’exportation.
L’Ovv Nicolas Nouvelet étant sous le régime fiscal 
de la marge prévu à l’article 297A du Code général 
des impôts, elle ne peut délivrer aucun document 
faisant ressortir la TVA. Les lots en provenance 
d’une zone en dehors de l’Union européenne, et 
dont la présentation est précédée par le symbole °, 
sont soumis à des frais additionnels pouvant être 
rétrocédés à l’adjudicataire sur présentation des 
documents douaniers d’exportation hors Union 
Européenne dans un délai de trois mois. Ces frais 
sont de 5.50% sur le prix de l’adjudication. Les lots 
dont la présentation est précédée par le symbole 
°° sont soumis à des frais additionnels de 20% sur 
le prix de l’adjudication. L’adjudicataire justifiant 
d’un numéro de TVA intracommunautaire et d’un 
document prouvant la livraison dans son État 
membre de l’Union européenne peut obtenir le 
remboursement de la TVA sur les commissions.
La répartition entre prix d’adjudication et 
commissions peut être modifiée par convention 
particulière entre le vendeur et l’Ovv Nicolas 
Nouvelet, sans conséquence pour l’adjudicataire.
2. Paiement
L’adjudicataire peut effectuer son règlement par 
les moyens suivants :

 - en espèces : jusqu’à 1.000 euros frais et taxes 
compris pour les particuliers français et pour 
les commerçants, jusqu’à 15.000 euros frais et 
taxes compris pour les ressortissants étrangers 
non européens et non commerçants sur 
présentation de leur pièce d’identité avec une 
adresse à l’étranger ;

 - par carte bancaire Visa ou Mastercard ;
 - par virement bancaire avec cet IBAN, les 

éventuels frais additionnels de transfert étant 
à la seule charge de l’adjudicataire :

 FR76 3000 4007 9900 0110 2645 560
Les règlements par chèque ne sont pas acceptés.

Le paiement doit être réalisé au seul nom de 
l’adjudicataire. L’Ovv Nicolas Nouvelet rappelle 
qu’aucun paiement ne peut être réalisé pour un 
tiers et qu’aucune modification de l’identité de 
l’adjudicataire ne peut intervenir postérieurement 
à la vente aux enchères publiques. 
Le transfert de propriété ainsi que le transfert des 
risques s’opérant au prononcé du terme « adjugé » 
par le commissaire-priseur habilité, l’Ovv Nicolas 
Nouvelet rappelle à l’acquéreur qu’il est lui-même 
chargé de faire assurer ses acquisitions et décline 
toute responsabilité quant aux dommages que 
l’objet pourrait subir ou faire subir dans le cas où 
l’adjudicataire n’aurait pris aucune disposition.
3. Défaut de paiement 
Conformément à l’article L. 321-14 du Code 
de commerce, à défaut de paiement par 
l’adjudicataire, après mise en demeure adressée à 
l’acquéreur par lettre recommandée avec accusé 
de réception, restée infructueuse, le bien est remis 
en vente à la demande du vendeur sur réitération 
des enchères ; si le vendeur ne formule pas cette 
demande dans un délai de trois mois à compter 
de l’adjudication, l’Ovv Nicolas Nouvelet a 
mandat d’agir en son nom et pour son compte et 
peut : - soit notifier à l’adjudicataire défaillant la 
résolution de plein droit de la vente, sans préjudice 
des éventuels dommages-intérêts. L’adjudicataire 
défaillant demeure redevable des frais de vente 
; - soit poursuivre l’exécution forcée de la vente 
et le paiement du prix d’adjudication et des frais 
de vente, pour son propre compte et/ou pour le 
compte du vendeur, montant auquel s’ajoute 
quarante euros de frais de recouvrement par lot. 
L’Ovv Nicolas Nouvelet se réserve le droit 
d’exclure des ventes futures tout adjudicataire 
ou représentant de tout adjudicataire qui a été 
défaillant ou qui n’a pas respecté les présentes 
conditions générales d’achat.
4. Délivrance des lots 
Tout lot ne peut être délivré à l’acquéreur qu’après 
paiement intégral du prix, des frais et des taxes. A 
compter du lundi suivant le 30e jour après la vente, 
le lot acheté réglé ou non réglé restant à l’étude ou 
dans l’entrepôt de stockage de l’étude, fait l’objet 
d’une facturation de 50 euros HT par semaine et 
par lot, toute semaine commencée étant due dans 
son intégralité au titre des frais d’entreposage et 
d’assurance. Pour tout lot adjugé, réglé ou non, 
demeurant stocké dans un autre lieu que tout 
lieu géré directement par l’Ovv Nicolas Nouvelet, 
l’adjudicataire fait son affaire des frais liés au 
stockage et aux éventuelles pénalités de retard et 
ne peut en tenir rigueur à l’Ovv Nicolas Nouvelet.
L’acquéreur est lui-même chargé de faire assurer 
ses acquisitions, et l’Ovv Nicolas Nouvelet décline 
toute responsabilité quant aux dommages que le 
lot pourrait encourir, et ceci dès l’adjudication 
prononcée. Toutes les formalités et transports 
restent à la charge exclusive de l’acquéreur. L’Ovv 
Nicolas Nouvelet peut recommander sur simple 
demande des entreprises de transport qui prennent 
alors en charge l’emballage et le transport des 
achats réalisés. Les sociétés de transport n’étant 
pas les préposées de l’Ovv Nicolas Nouvelet, 
l’Ovv Nicolas Nouvelet ne peut être responsable 
de leurs actes ou omissions. L’adjudicataire ayant 
opté pour un envoi de ses achats par une société 
de transport adhère aux conditions générales de 
ce prestataire et écarte la possibilité d’engager la 
responsabilité de l’Ovv Nicolas Nouvelet en cas de 
préjudice subi dans le cadre de cette prestation de 
services.
Cites et Exportation des biens culturels
L’exportation hors de France ou l’importation 
dans un autre pays d’un lot, peut être affectée 
par les lois du pays vers lequel il est exporté 
ou importé. L’exportation de tout lot hors de 
France ou l’importation dans un autre pays peut 
être soumise à l’obtention d’une ou plusieurs 
autorisation(s) d’exporter ou d’importer. Certaines 
lois peuvent interdire l’importation ou interdire la 
revente d’un lot dans le pays dans lequel il a été 
importé. L’exportation de certains lots dans un 
pays de l’Union Européenne est subordonnée à 
l’obtention d’un certificat d’exportation délivré par 
les services compétents du Ministère de la Culture, 

dans un délai maximum de 4 mois à compter de sa 
demande. 
La réglementation internationale du 3 mars 1973, 
dite Convention de Washington a pour effet la 
protection de spécimens et d’espèces dits menacés 
d’extinction. L’exportation ou l’importation de tout 
lot fait ou comportant une partie (quel qu’en soit 
le pourcentage) en ivoire, écailles de tortues, peau 
de crocodile, corne de rhinocéros, os de baleine, 
certaines espèces de corail et en palissandre, etc. 
peut être restreinte ou interdite. Il appartient, sous 
sa seule responsabilité, à l’acheteur de prendre 
conseil et vérifier la possibilité de se conformer aux 
dispositions légales ou règlementaires qui peuvent 
s’appliquer à l’exportation ou l’importation d’un 
lot, avant même d’enchérir. 
Dans certains cas, le lot concerné ne peut être 
transporté qu’assorti d’une confirmation par 
expert, aux frais de l’acheteur, de l’espèce et ou 
de l’âge du spécimen concerné. L’Ovv Nicolas 
Nouvelet peut, sur demande, assister l’acheteur 
dans l’obtention des autorisations et rapport 
d’expert requis. Ces démarches seront conduites 
aux frais de l’acheteur. Cependant, l’Ovv Nicolas 
Nouvelet ne peut garantir que les autorisations 
seront délivrées. En cas de refus de permis ou 
de délai d’obtention de celui-ci, l’acheteur reste 
redevable de la totalité du prix d’achat du lot. Un 
tel refus ou délai ne saurait en aucun cas justifier 
le retard du paiement ou l’annulation de la vente.
Propriété intellectuelle
L’Ovv Nicolas Nouvelet est seul titulaire du 
droit de reproduction de son catalogue. Toute 
reproduction de celui-ci est interdite et constitue 
une contrefaçon à son préjudice. En outre l’Ovv 
Nicolas Nouvelet dispose d’une dérogation lui 
permettant de reproduire dans son catalogue 
les œuvres mises en vente, alors même que le 
droit de reproduction produirait encore ses 
effets. Toute reproduction du catalogue de 
l’Ovv Nicolas Nouvelet peut donc constituer 
une reproduction illicite d’une œuvre exposant 
son auteur à des poursuites en contrefaçon par 
le titulaire des droits d’auteur sur l’œuvre. La 
vente d’une œuvre n’emporte pas au profit de son 
nouveau propriétaire le droit de reproduction et de 
représentation de l’œuvre.
Données personnelles 
L’Ovv Nicolas Nouvelet est autorisé à 
reproduire sur le procès-verbal de vente et sur 
le bordereau d’adjudication les renseignements 
qu’a fournis l’adjudicataire avant la vente. Toute 
fausse indication engage la responsabilité de 
l’adjudicataire. Dans l’hypothèse où l’adjudicataire 
ne se serait pas fait enregistrer avant la vente, il 
doit communiquer les renseignements nécessaires 
dès l’adjudication du lot prononcée. Toute 
personne s’étant fait enregistrer auprès de l’Ovv 
Nicolas Nouvelet dispose d’un droit d’accès et de 
rectification aux données nominatives fournies à 
l’Ovv Nicolas Nouvelet dans les conditions de la 
loi du 6 juillet 1978 et dans celles rappelées par 
l’Ovv Nicolas Nouvelet sur son site Internet. 
Loi applicable et attribution de compétence 
juridictionnelle 
Conformément aux dispositions de l’article 
L. 321-17 du Code de commerce, l’action en 
responsabilité d’un opérateur de ventes volontaires 
se prescrit par cinq ans à compter de la prisée ou 
de la vente aux enchères publiques. L’Ovv Nicolas 
Nouvelet rappelle à ses clients l’existence de codes 
de conduite applicables aux ventes volontaires 
aux enchères publiques, en l’espèce du Recueil 
des obligations déontologiques des opérateurs 
de ventes volontaires pris par arrêté ministériel 
du 30 mars 2022. Ce recueil est disponible sur 
le site du Conseil des ventes volontaires. L’Ovv 
Nicolas Nouvelet informe également ses clients 
de la possibilité de recourir à une procédure 
extrajudiciaire de règlement des litiges en saisissant 
le commissaire du Gouvernement près le Conseil 
des ventes volontaires, en ligne ou par courrier 
avec accusé de réception. Seule la loi française régit 
les présentes conditions générales d’achat. Toute 
contestation relative à leur existence, leur validité, 
leur opposabilité à tout enchérisseur et acquéreur, 
et à leur exécution est tranchée exclusivement par 
le Tribunal judiciaire de Paris.



  OrdrE d’achat Et dEmandE d’EnchèrE téléphOniquE  
Vente Arts Décoratifs d’hier et d’aujourd’hui 

Mardi 7 novembre 2023
Nom :  

Prénom :  

Adresse :  
 

Téléphone :  

E-mail :   

N° de CB :  

Date de validité :   Cryptogramme :  

ou RIB/IBAN :   

Numéro de carte d’identité, passeport, carte Drouot 
( Joindre une copie de la pièce d’identité obligatoire) :
  

N° de lot  Description du lot  Limite en € 

     

     

     

     

     

     

     

     

     

     

Date et signature obligatoires :

 Ordre d’achat  
Je vous prie d’acquérir pour mon compte personnel

 Enchères téléphoniques  
Je souhaite enchérir par téléphone le jour de la vente 
Me joindre au :
 

 Après avoir pris connaissance des conditions de vente décrites 
dans le catalogue, je déclare les accepter et vous prie d’acquérir 
pour mon compte personnel aux limites indiquées en euros, les 
lots que j’ai désignés ci-dessous (les limites ne comprenant pas 
les frais légaux).

Les ordres d’achat et/ou demandes d’enchères téléphoniques 
doivent impérativement nous parvenir au moins 24  heures 
avant la vente. 

Les lots qui n’auront pas été retirés le jour de la vente avant 18h30 ou le 
lendemain de la vente avant 10 h seront transférés, à l’étude au 80, rue du 
Rocher 75008 pour les lots de petites tailles ou au magasinage Drouot 
pour les autres lots. Des frais de stockage seront à prévoir. Les objets ne 
pourront être retirés que sur rendez-vous après paiement complet.
Coordonnées bancaires de l’étude
IBAN FR76 3000 4007 9900 0110 2645 560 - BIC BNPAFRPPXXX

  Nicolas Nouvelet Commissaire-priseur  
80 rue du Rocher - 75008 Paris - Tél. : 01.42.93.33.50  – email : contact@nouveletauction.fr  – site : www.nouveletauction.fr

Siret : 912 302 650 R.C.S. Paris  – N° d’agrément : 206-2022






